
En France, 7 personnes sur 10 achètent des vêtements d’occasion. Cette tendance se renforce 
avec l’inflation. Une pratique écolo-économique au cœur de l’identité montreuilloise. n P. 10

TRAM, MÉTRO, BUS : 
OÙ EN EST-ON ?
Le point sur l’avancée  
des chantiers du tram T1  
et de la ligne 11 du métro, ainsi 
que sur le trafic des bus. n P. 6 

LA REINE ET LA PÊCHE 
Alors que la plus célèbre 
souveraine du monde vient 
de nous quitter, retrouvez 
l’histoire des pêches  
de Montreuil, servies sur  
les tables royales 
britanniques. n P. 27

LA DOLCE VITA 
MONTREUILLOISE 

Nos seniors ont le sourire  
et fière allure. Reportage 
auprès de celles et ceux qui 
vivent dans nos résidences 
municipales, riches en 
rencontres et activités. n P. 9 

MARIAM DIABY,  
SOLEIL DE LA NOUE

Mariam réunit chaque année 
une cagnotte et des 
fournitures scolaires pour  
que des petites filles, au Mali, 
puissent étudier. n P. 15 

PORTE-MONNAIE. COMMENT TROUVER 
DE BONNES OCCASES À MONTREUIL ? 

IL Y A 20 ANS. MONTREUIL PORTAIT 
SECOURS AUX HABITANTS DU GARD
Connaissez-vous cette histoire ? En 2002, la municipalité et ses agents venaient en aide aux habitants du village de Domessargues, 
ravagé par les eaux. Solidarité, partage, dévouement… Un récit qui met à l’honneur nos services publics. n P. 28 ET 29
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À L’HONNEUR

Avec quelque 20 titres à son actif, toutes compétitions 
confondues, Jacques Labre, joueur semi-professionnel  
(il est par ailleurs préparateur en laboratoire) de 40 ans  

et montreuillois depuis 12 ans, règne sans partage sur 
sa discipline en France. Quand il ne s’entraîne pas chez lui,  
rue de Lagny, il écume les bars montreuillois qui disposent  
d’une cible. « Je vais au Mojito (rue du Capitaine-Dreyfus)  
et au Montana (rue Michelet). On y est mieux que chez soi  
car les bars offrent les mêmes conditions qu’en compétition,  
où il faut composer avec le bruit et l’agitation. »

Photographie Constance Decorde

Le roi des 
fléchettes est 
montreuillois
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Sur le carnet de 
la police municipale 
de Montreuil

Du 21 août au 12 septembre, 
les agents de la police 
municipale ont :

-  Encadré les célébrations  
de la commémoration  
de la libération de Montreuil. 

- Mis en place une surveillance 
du marché de la Croix-de-
Chavaux. Contrôle des ventes 
à la sauvette et respect  
de la fermeture du marché.

- Sécurisé la place de la 
République lors du marché  
et verbalisé les occupations 
illicites.

- Mis de nombreuses voitures 
en fourrière dans le cadre de 
travaux de voirie estivaux et 
de stationnements gênants 
sur des entrées carrossables.

La police municipale participe 
chaque jour à la surveillance 
du trafic routier dans 
 la commune.

Par ailleurs, les services  
de la police municipale gèrent 
au quotidien les demandes 
des Montreuillois déposées 
via le dispositif Sesam.  
Tél. 01 48 70 66 66  
ou sesam@montreuil.fr

Vous pouvez contacter  
la police municipale  
au 01 48 70 69 16.
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À Montreuil,  
le bal de la Libération 
c’est de la balle ! 
Émotion, vibrations et partage 
étaient au rendez-vous 
samedi 10 septembre  
pour le bal de la Libération.  
À l’occasion de la 
commémoration du  
88e anniversaire de la 
libération de Montreuil,  
en 1944, la fête a battu son  
plein sur la place de la mairie,  
noire de monde, de 17 h  
à minuit. Ambiance piste  
de danse face à trois 
excellents groupes, ambiance 
guinguette autour des 
grandes tablées en vichy 
rouge et blanc, ambiance 
mémorielle face aux  
anciens combattants…  
Une magnifique fête !

Warren Zaïre-Emery 
une étoile est née
Natif de Montreuil, le milieu  
de terrain de 16 ans est devenu  
en août le plus jeune joueur  
de l’histoire du PSG à disputer  
un match officiel en Ligue 1 
(contre Clermont). Son club  
a aussi décidé de faire de lui  
le leader de l’équipe des moins 
de 19 ans en Youth League  
(la Ligue des champions  
des jeunes). Le 6 septembre,  
il a marqué un des buts  
de la victoire des siens (5-3)  
face à la Juventus Turin.

Trousses promises, trousses remises !
C’est avec un plaisir non dissimulé que Naïla et Ndeye  
Fatou ont découvert, le 1er septembre, la trousse  
qui va les accompagner toute l’année. Comme tous les 
Montreuillois qui sont entrés au CP ce jour-là, elles ont reçu  
de la municipalité une trousse complète qui a contribué  
à alléger la facture de la rentrée scolaire pour les parents.

Le studio montreuillois Holymage  
illumine le château de Chantilly 
Pour la deuxième année consécutive, le studio de création 
montreuillois Holymage, installé rue de Vincennes, animera  
de sons et de lumières la façade du château de Chantilly  
au cours du spectacle immersif et innovant Le Rocher  
des trésors, du 15 au 18 septembre. Une grandiose création 
retraçant l’histoire du château, et mêlant vidéo mapping,  
feux d’artifice, musique, cavalerie et comédiens.

Deux Lions pour 
Alice Diop à Venise !
Le 10 septembre, à la Mostra 
de Venise, la Montreuilloise  
a remporté le Grand Prix du 
Jury (Lion d’argent) et le Lion  
du futur, prix du premier film, 
pour Saint-Omer (sortie  
en salles le 23 novembre).  
Un film qui « questionne  
le rapport de chacun 
à la maternité », a déclaré  
la cinéaste, qui a promis lors  
de la cérémonie italienne  
que « les femmes de couleur  
[ne] se tairont plus ».

Le prochain numéro du  
Montreuillois sera déposé  
le 29 et 30 septembre dans 
votre boîte aux lettres.
Si vous ne le recevez pas,  
merci d’alerter nos services.
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Les experts sont formels, et une 
étude de l’Insee publiée au 
début de ce mois de septembre 

le confirme : le prix du gaz a augmenté 
de 290 % depuis l’été 2021. L’électricité 
suit le même chemin. Ajoutée à l’inflation 
sur les produits alimentaires, l’arrivée de 
l’automne et de l’hiver inquiète un nombre 
important de familles montreuilloises aux 
revenus modestes. Leur problème n’est 
plus de savoir « comment finir le mois ? » 
mais « comment le commencer ? ».

Cette situation nous conduit à accorder 
une attention encore plus grande à notre 
service public des cantines scolaires. De 
la maternelle au primaire, 8 000 jeunes 
Montreuillois en bénéficient. C’est un 
souci et un poids économique en moins 
pour les familles. 
Mais ce service indispensable a évidem-
ment un coût. Or, les prix des aliments 
aussi ne cessent d’augmenter. D’autant 
plus que nous avons fait le choix d’offrir 
aux enfants un plateau bio à 70 %. C’est 
bien supérieur aux quotas demandés par 
le législateur.

Notre ville n’échappe donc pas à l’envo-
lée générale des prix. En 2022, la hausse 
des prix de l’énergie coûtera à elle seule 
1,2 million d’euros supplémentaires à 
la commune. Elle s’ajoute à celle liée 
aux achats de tous ordres dont notre 
collectivité a besoin et dont le surcoût 
pourrait atteindre 900 000 €.

Notre budget communal est comme 
celui de tous les ménages montreuillois : 
il fait grise mine. Nos services munici-
paux, déjà attentifs à la moindre dépense, 
sont en alerte. Nous différons certains 
engagements et investissements dès lors 
qu’ils ne compromettent pas immédiate-
ment le service aux Montreuillois. Mais 
cette situation ne peut s’éterniser.

J’ai eu l’occasion de le répéter inlas-
sablement dans la presse écrite ou à la 
télévision, dans le journal L’Humanité 
ou sur France 3 : dans ce contexte de 
crise, notre commune, les Montreuillois 
ont besoin de l’appui de l’État.

Le « bouclier énergétique » déployé 
pour un temps en faveur des ménages 
afin de contenir la facture énergétique 
doit être étendu aux collectivités locales, 
et notamment aux mairies aux politiques 
sociales avancées. Vous devez savoir que 
ces dernières ont déjà été contraintes de 
resserrer leur budget sous la pression 
de décisions gouvernementales que nous 
avons condamnées en leur temps.
Il y a huit ans, l’État a baissé la dotation 
globale de fonctionnement attribuée à 
notre ville. Aujourd’hui, cette baisse 
correspond à une perte cumulée de plus 
de 80 millions d’euros pour Montreuil. 
C’est énorme !

Dans les circonstances aggravées que 
nous traversons, faisant fi de l’intérêt 
général, le gouvernement semble plutôt 
vouloir accentuer nos difficultés. Après la 
suppression de la taxe d’habitation, Bruno 

Le Maire, ministre de l’Économie et des 
Finances, a annoncé la disparition d’un 
nouvel impôt : la cotisation sur la valeur 
ajoutée des entreprises (CVAE). Cette 
nouvelle suppression d’une contribution 
patronale aux finances du pays vise à 
permettre aux grandes entreprises d’épon-
ger une partie des effets de l’inflation et, 
souvent, de maintenir un taux élevé de 
dividendes pour les actionnaires. 
Que veut l’État ? Que veut le gouverne-
ment ? Que nous réduisions les services 
à la population afin de tenir des budgets 
sans cesse appauvris de leur fait ? 
C’est hors de question, et nous devons 
nous apprêter à le lui faire savoir. Les 
services communaux, des cantines au 
logement en passant par la santé, le sport 
et la culture, sont la richesse de ceux 
qui n’en ont pas. Nous avons le devoir 
de les protéger. 

Faire valoir l’intérêt général pour toute 
chose, ce credo montreuillois est donc 
plus que jamais à l’ordre du jour. Pour la 
bonne marche de notre commune mais 
aussi pour exiger que les transports en 
commun soient conformes aux besoins 
de notre population.  

La circulation de la ligne de bus 102, qui 
relie le haut et le bas-Montreuil, a enfin 
été rétablie. Des agressions inacceptables 
avaient conduit la direction de la RATP à 
arrêter de desservir tout un quartier. Notre 
municipalité a mis à sa disposition notre 
police municipale afin d’accroître la sécurité 
sur cette ligne. Il ne saurait être question 
d’accepter que les personnels de la Régie 
subissent impunément des maltraitances 
de la part d’une poignée d’individus. La 
sanction doit être aussi rapide que sévère. 
Mais, comme l’ont fait valoir à juste titre 
des riverains et des associations, la réponse 
ne peut pas être une punition collective 
pénalisant indistinctement les usagers 
du 102. La RATP doit assurer coûte que 
coûte la tranquillité de la ligne et un service 
quotidien conséquent. 

Au-delà du grave problème de la sécu-
risation, la question de la fréquence des 
rotations du 102, du 122, du 129 et du 322 
unissant nos quartiers et le centre-ville est 
désormais sur la table des responsables de 
la RATP. Dans un passé récent, nos actions 
communes ont permis de faire aboutir 
le projet du tram T1 et le prolongement 
de la ligne 11 du métro. Ensemble, nous 
savons nous faire entendre et obtenir gain 
de cause.  

Patrice Bessac, votre maire.

@PatriceBessac
Patrice Bessac

Le maire en discussion avec des parents d’élèves de l’école Daniel-Renoult.
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LE MOT DU MAIRE
L’heure de faire entendre et valoir vos intérêts…

LES AMBASSADEURS
Nos jeunes promeuvent  
les valeurs de la République
Grâce au projet municipal des « Maux 
aux mots de la République » qui vise  
à sensibiliser les jeunes Montreuillois  
à la laïcité, Maïssa, Adel, Khézia, Farah, 
Aya, Chaymaa, Wassim et Medhi sont 
devenus des ambassadeurs du vivre-
ensemble. Du 22 au 27 août, ils se sont 
rendus à Sampzon (07) pour élaborer 
un glossaire rassemblant des valeurs 
républicaines telles que la démocratie,  
la tolérance et la fraternité. Ce précieux 
sésame sera consultable dans toutes 
les structures jeunesse de la Ville. 
Encouragée par la municipalité, à l’image 
de Méline Le Gourriérec (en rouge), 
conseillère municipale déléguée à la 
jeunesse, cette initiative est encadrée 
par Amir Rouibi, responsable de tous  
les dispositifs 16-25 ans, et Steeve 
Fauviau, journaliste et responsable de  
la communication interne à Montreuil.
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PHOTOS DE COUVERTURE : GILLES DELBOS, JULIETTE DE SIERRA, 
SDIS30, DR. 

Mairie de Montreuil  
Hôtel de ville

Place Jean-Jaurès  
93105 Montreuil Cedex  

Standard : tél. 01 48 70 60 00
www.montreuil.fr
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POURPOUR

VAINCRELAMUCO.ORG �������������

JOUR DE FÊTE

CONCERTS • SPORTS • RESTAURATION • ANIMATIONS

Avec le soutien de la ville de Montreuil.

À 14H30 Lâcher des 
pigeons de l’espoir

DIMANCHE 25 SEPT. 2022

PARC MONTREAU

DE 11H À 19H MONTREUIL

L’annonce a fait grand bruit : 
la Première ministre, 
Élisabeth Borne, n’exclut 
plus des coupures 
d’électricité durant 
quelques heures  
de la journée dans certaines 
parties du territoire.  
Face à la crise majeure  
qui s’annonce cet hiver,  
la municipalité travaille  
d’ores et déjà à un plan  
de sobriété énergétique. 
 

La facture augmentera 
de plus d’un million 
d’euros, et cela pour-

rait continuer d’évoluer à la 
hausse. C’est avec une grande 
attention que les services finan-
ciers de la commune observent 
l’envolée des tarifs du gaz et de 
l’électricité. « Nous pensons 
que va nous être appliquée une 
augmentation de 25 % pour 
l’électricité et 40 % pour le gaz, 
à partir du 1er janvier prochain », 
détaillait Patrice Bessac aux 
élus de la majorité municipale, 
au début du mois. Pour faire 
face, le maire a demandé aux 
directions des Espaces publics 

et des Bâtiments de plancher sur 
un plan d’urgence pour tenter 
d’amortir le choc économique 
qui s’annonce et de changer à 
long terme les modes de conso-
mation énergétique. « Nos pistes 
de travail portent notamment sur 
l’éclairage public, le chauffage 
et l’utilisation de la flotte des 
véhicules », détaille le directeur 
général adjoint en charge des 
services techniques, Bertrand 
Delescluse. Heureusement, 
Montreuil ne part pas de rien. 
Depuis quatre ans, la municipa-
lité a engagé une vaste rénova-

tion de l’éclairage public, visant 
en particulier au remplacement 
des ampoules à filament par 
des LED. 

ÉCONOMIE DE 60 %
« Ces changements nous pro-
curent une économie de 60 % 
sur notre consommation », 
explique le directeur général 
adjoint. Une vigilance renforcée 
de l’éclairage dans les bureaux 
est aussi déjà de mise. Dans la 
tour Altaïs, place Aimé-Césaire, 
où se concentrent la majorité 
des bureaux administratifs de 

la Ville, les lumières s’éteignent 
automatiquement à la sortie 
des agents publics. « Toutefois, 
nous ne sommes pas les seuls 
utilisateurs de la tour, d’autres 
entreprises y travaillent aussi », 
explique Bertrand Delescluse. 
Et de poursuivre :« Nous allons 
avancer main dans la main avec 
Est Ensemble, afin de toucher 
les acteurs économiques du 
territoire. » Aujourd’hui, bien 
que l’État annonce des coupures 
potentielles de courant pour 
rationner les réserves du pays, 
aucune mesure n’est propo-
sée aux collectivités locales. 
« Montreuil avance sans indi-
cations de l’État. Nous nous 
devons d’anticiper », explique 
le directeur général adjoint. 
Pour rappel, le 1er septembre, 
la Première ministre, Élisabeth 
Borne, au micro de France 
Inter, n’a pas exclu un scéna-
rio de « délestages tournants ». 
« C’est-à-dire qu’on coupe sur 
une courte période de moins 
de deux heures, par quartier. » 
Elle a toutefois affirmé qu’au-
cune coupure ne toucherait les 
ménages…  Elsa Pradier

Le garage municipal dispose de 48 véhicules électriques.

PLAN D’ACTION.  Envolée des prix de l’électricité :  
la ville de Montreuil se prépare à l’hiver 
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Les Virades de l’espoir, 
tel est le nom d’un 
jour de fête dédié à la 

lutte contre la mucoviscidose. 
Un jour de solidarité pour 
recueillir les dons qui vont 
financer la recherche et les 
hôpitaux publics, améliorer la 
qualité des soins et la vie des 
malades. Depuis la découverte 
du gène en 1989, l’espérance 
de vie est passée de 7 ans en 
1965 à 50 ans pour ceux qui 
naissent aujourd’hui, mais 
l’âge moyen des décès reste de  

27 ans. L’année 2021 a été par-
ticulière, car elle a vu l’arrivée 
d’un médicament, le Kaftrio, 
qui pour la première fois agit 
sur les causes de la maladie. 
Rendez-vous le 25 septembre 
au parc Montreau de 11 h à 19 h 
pour continuer le combat tout 
en activités sportives, concerts, 
animations (brocante, pêche à 
la ligne, buffet géant)… et, en 
point d’orgue, un grand lâcher 
de pigeons à 14 h 30 ! 
El hadji Coly
Renseignements : vaincrelamuco.org

Lutte contre la mucoviscidose.
23e édition des Virades de l’espoir

D
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Journée mondiale  
du nettoyage

 

La commune soutient  
les initiatives lancées  
par les habitants le 
17 septembre à l’occasion 
du « WorldCleanUp Day ». 
Chaque personne souhaitant 
organiser une opération  
de nettoyage peut écrire  
à l’adresse operations.
citoyennes@ montreuil.fr ;  
les services de la Ville 
fourniront des sacs-
poubelles et autres matériels 
nécessaires aux collectes  
de déchets. 

Quels sont les 
prénoms les plus 
donnés à Montreuil 
en 2021 ? 
En 2021, les prénoms les plus 
donnés à Montreuil sont, 
pour les garçons,  
Mohamed, avec  
42 occurrences, et,  
pour les filles, Lina, avec  
22 occurrences. Pour 
retrouver la liste des 
prénoms donnés à l’état civil 
depuis 1945 et le nombre de 
fois où ils ont été attribués  
à des nouveau-nés, rendez-
vous sur le nouvel espace : 
data.montreuil.fr.

Action emploi  
pour les femmes 
vulnérables
Afin d’accompagner les 
femmes habitant en Seine-
Saint-Denis qui rencontrent 
des difficultés dans leur 
recherche d’emploi 
(violences, monoparentalité, 
logement, santé…), le Club 
Face Seine-Saint-Denis  
et le CIDFF 93 proposent,  
en partenariat avec Pôle 
Emploi, « Confiantes 
ensemble », un parcours 
d’ateliers adaptés à chacune.  
Des réunions d’information 
auront lieu de 10 h à 12 h  
le 23 septembre à Pantin,  
le 26 septembre à Saint-
Denis et le 29 septembre  
à Sevran. Inscription 
obligatoire. 
Renseignements au 01 48 36 99 02  
ou au 06 83 71 59 05.

Àl’occasion de la fête de l’indé-
pendance du Mali, la Ville et le 
cinéma Le Méliès s’associent 

pour un événement exceptionnel, samedi 
24 septembre. L’occasion de célébrer les 
liens puissants qui unissent Montreuil 
et le Mali. Liens humains, historiques 
et de coopération. La journée débutera 
avec une séance « spéciale » de Twist à 
Bamako, du cinéaste montreuillois Robert 
Guédiguian, qui nous plonge dans le Mali 
des années 1960, au lendemain de l’indé-
pendance, à travers l’histoire d’amour de 
Lara et Samba. « Spéciale », car Le Méliès 
en donnera une version en bambara, sous-

titrée en français ! Ses images nourriront 
la discussion programmée à l’issue de la 

projection, en compagnie de l’historien 
Abdoul Wahab Cissé, l’écrivaine Mahi 
Traoré, l’historienne Ophélie Rillon et 
Robert Guédiguian. Discussion qui sera 
suivie d’un temps convivial. Sont invités 
de nombreux représentants maliens et 
montreuillois de la communauté malienne, 
membres de l’ambassade et du consulat, élus 
d’origine malienne, délégués des résidents 
des foyers de travailleurs, associations de 
femmes  maliennes. Sans oublier une équipe 
de la Radio Télévision du Mali (RTM) et 
les Montreuillois qui le souhaitent ! Entrée 
libre, dans la limite des places disponibles.  
 Jean-François Monthel

D
R

« Twist à Bamako » au Méliès… mais en bambara !
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Robert Guédiguian et ses acteurs au Méliès.
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Le chantier du tramway T1 avance 
à grands pas sur le tracé de 
l’ancienne A186. Entre les rues  
de Rosny et Pierre-de-Montreuil, 
les équipes s’attellent à la pose  
des premiers rails. En parallèle,  
le chantier du site de maintenance 
et de remisage a démarré.  
Détails.

Du côté de la rue de Rosny, le 
chantier du tramway T1 bat 
son plein. Entre la cité indus-

trielle Mozinor et le collège Cesaria-
Evora, les quais de la future station 
Rue-de-Rosny sont sortis de terre. Et 
les équipes de la RATP ont démarré cet 
été la pose des rails. Ce premier tronçon 
s’étend sur 500 mètres, entre les rues de 
Rosny et Pierre-de-Montreuil. Il devrait 
être achevé d’ici à la fin de l’année. 
En parallèle, et à quelques mètres de 
là, le chantier du site de maintenance 
et de remisage (SMR) est lancé ! Près 
de 150 personnes y travailleront (soit 
100 ouvriers et 50 ingénieurs et tech-
niciens), sous la direction des deux 

maîtres d’ouvrage du prolongement 
du tramway T1, la RATP et le dépar-
tement. Ils ont commencé à prendre 
leurs quartiers dans la « base de vie » 
installée, depuis le printemps dernier, 
le long de la CAP (ou centre d’activité 
de pointe) Saint-Antoine, en face de 
Mozinor. Rue de Rosny, la voirie est 
légèrement modifiée, de manière à 
faciliter l’organisation du chantier. Un 
changement qui ne devrait pas avoir 
de lourdes conséquences sur le trafic, 
puisque les deux voies de circulation 
sont conservées. 

NETTOYAGE ET REMBLAI
Sur les 2 hectares destinés à accueillir le 
futur SMR, la RATP et le département 
prévoient environ six mois de travaux 
préparatoires. Au programme : nettoyage 
du terrain, où les décharges sauvages 
se sont accumulées depuis la ferme-
ture de l’A186 en 2019 ; et remblai du 
dernier vestige de cette autoroute, en 
contrebas de la nouvelle « plate-forme » 
du tramway. La construction du SMR 
doit s’étaler sur deux ans, jusqu’à fin 

de l’année 2024. La mise en service 
du tramway étant, quant à elle, prévue 
pour 2025. 
D’ici là, les Montreuillois pourront 
profiter des nouvelles voies de circula-
tion automobile et de la piste cyclable, 
construites à côté du tramway. Celles-ci 
devraient en effet ouvrir dès 2023. 
Sans perdre de vue le prolongement 

de la ligne au-delà de la rue Pierre-de-
Montreuil, jusqu’à Val-de-Fontenay, 
comme le souligne Gaylord Le Chequer, 
adjoint aux grands travaux de transport : 
« Nous restons fortement mobilisés pour 
que cela se fasse dans la continuité du 
chantier en cours. La connexion avec 
Val-de-Fontenay donne tout son sens 
au projet. »  Jean-François Monthel

Ligne T1.  150 ouvriers et ingénieurs au travail  
pour la construction du site de stockage des trams

Installés cet été, les rails du tram T1 viennent remplacer l’ancienne autoroute A186, véritable balafre qui coupait la ville  
en deux. Montreuil accueillera aussi le centre de stockage des trams, qui pourra contenir jusqu’à 40 rames.  

Développement économique des quartiers
Le futur de site de maintenance et de remisage (SMR) s’étendra sur 
près de 2 hectares, entre les rues de Rosny et Saint-Antoine, le long  
de la future avenue paysagère du tramway. En bordure de parcelles 
protégées des murs à pêches, son architecture est vouée à s’intégrer 
au mieux au paysage : parois recouvertes de bois ; toitures végétalisées ; 
panneaux solaires ; espaces verts et plantation d’arbres. Stratégique, 
le SMR est conçu pour accueillir jusqu’à 40 tramways. Il rassemblera 
notamment : un hall de maintenance pour l’entretien et la réparation 
des rames ; une zone de nettoyage ; et des voies spéciales, équipées  
de fosses, pour la maintenance des roues et des freins. Il abritera 
également des bâtiments administratifs. Avec ses dizaines d’agents 
qui y travailleront en permanence, il participera du développement 
économique de ces quartiers de Montreuil.

Dossier préparé par Elsa Pradier 
et Jean-François Monthel

Pour aller travailler,  
les Franciliens   
passent en moyenne  
45 minutes par jour 
dans les transports.  
À Montreuil, la ligne 11 
du métro et le 
tramway T1 sont  
en route. Des projets 
rendus possibles  
par les actions de  
la municipalité et  
des Montreuillois  
pour la défense des 
transports publics.  
Ces mobilisations  
se poursuivent à 
propos de la ligne 1  
du métro et de la 
fréquence des bus, 
mise à mal par 
l’ouverture du secteur 
à la concurrence. 

Chantiers. Bus, tram, mé tro : où en est-on ?

N° 144    Du 15 au 28 septembre 2022    Le Montreuillois
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Chantiers. Bus, tram, mé tro : où en est-on ?

Le Montreuillois    N° 144    Du 15 au 28 septembre 2022

LE TRAM T1
EN CHIFFRES

40
C’est le nombre de tramways 
que pourra accueillir  
le site de maintenance  
et de remisage (SMR)

150
personnes environ 
(encadrants et ouvriers) 
seront accueillies à la base  
de vie du chantier du SMR, 
rue de Rosny, jusqu’à fin 2024

4
C’est, en minutes,  
le temps qui séparera  
les trams aux heures  
de pointe

353
C’est, en million d’euros,  
le coût de la première phase 
du prolongement  
du T1, de Noisy-le-Sec  
à Montreuil – 
Rue-de-Rosny

En plein été, la RATP a pris 
la décision de dévier la circulation  
du bus 102 dans le quartier  
de la Boissière. Confrontée 
à une gravissime pénurie de 
conducteurs liée à une ouverture  
du service à la concurrence,  
la régie parisienne n’a pu rétablir  
le trafic qu’à compter du 
12 septembre. Intolérable pour  
les habitants et les élus locaux,  
cette situation a relancé une 
mobilisation plus générale pour 
l’amélioration du trafic des bus 
et la défense des transports publics.

Nous sommes très remontés et avons 
l’impression d’avoir été punis ! » Cette 
réaction d’Olivier Stern, adjoint au maire 
en charge des transports, traduit bien 
l’indignation de nombreux habitants 
du quartier de la Boissière. Suite à trois 
agressions de chauffeurs, le gestionnaire 
du réseau, la RATP, a décidé de suspendre 
les dessertes de bus sur plusieurs arrêts du 
secteur. Informée en plein mois d’août, 
la municipalité s’est immédiatement 
mobilisée pour exiger une reprise du 
trafic. « Une réunion associant la RATP et 
les services municipaux a pu être organi-
sée », raconte Olivier Stern. Lors de cette 
rencontre, la Ville a notamment « proposé 
la présence renforcée de patrouilles de 

police municipale dans le secteur et a 
permis l’intermédiation avec le commis-
sariat », explique l’élu dans un message 
adressé aux riverains. Pourtant, malgré 
ces mesures, la RATP a maintenu les 
déviations jusqu’au 12 septembre. « Nous 
sommes consternés. Mais au-delà de 
cet incident, les habitants des quartiers 
populaires n’ont pas à subir davantage la 
dégradation des conditions de circulation 
des bus », affirme Olivier Stern. 
Sous la houlette de la présidente LR de la 
Région Île-de-France Valérie Pécresse, 
Île-de-France Mobilités (ex-Stif) est 
engagée dans une privatisation de ce 
service public d’ici 2025. En réaction, 

un large mouvement social a été initié 
à la fin du mois de mai dernier. 
« Au-delà de ce qui s’est passé cet été, 
toutes les lignes de bus connaissent 
des problèmes structurels », s’indigne 
Olivier Stern. En juin dernier, les neuf 
maires d’Est Ensemble ont ainsi inter-
pellé le gestionnaire des bus afin d’exi-
ger un retour à la normale du trafic. 
« Nous n’avons toujours pas retrouvé 
le service d’avant-Covid », regrette 
l’élu, qui souligne qu’aucune réponse 
n’a encore été apportée au courrier des 
maires. Et de conclure : « Les poli-
tesses suffisent. Il est temps à présent 
d’hausser le ton ! »  Elsa Pradier

Bus : une pénurie de chauffeurs aux 
conséquences concrètes pour les usagers

À la Boissière,  
le chantier  
de la ligne 11 devrait 
se terminer fin 
2023. Des tests sur 
les premières rames 
ont commencé 
avant l’été. 
De son côté,  
le prolongement  
de la ligne 1 reste 
suspendu à une 
décision de la 
Première ministre. 
Interpellée  
par plusieurs élus 
locaux, dont le maire 
de Montreuil, 
Élisabeth Borne  
doit décider  
de poursuivre  
ou non ce projet 
essentiel pour nos 
quartiers, malgré  
un avis défavorable, 
rendu en mai,  
par la commission 
d’enquête. Enfin, 
Montreuil poursuit 
sa mobilisation  
pour l’extension de  
la ligne 9 du métro. 

La Défense /
Val-de-Fontenay

Noisy-le-Sec /
Val-de-Fontenay

Pont-de-Sèvres /
Montreuil-Hôpital

Châtelet /
Rosny–Bois-Perrier

11

1

9

1

Reprise du trafic du bus 102, rue Édouard-Branly, le 12 septembre. 
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Préparez-vous  
à « jammer » toute  
la journée du samedi 
24 septembre,  
grâce à la Journée  
des associations 
montreuilloises  
qui se déroulera  
place Jean-Jaurès. 
Un rendez-vous 
incontournable pour  
les associations  
et pour le public.  
 

Cent-quatre-vingt-dix 
associations seront 
présentes cette année 

sur les stands de la Journée des 
associations montreuilloises 
(JAM). C’est la troisième année 
consécutive que celle-ci se 
déroule sur la place Jean-Jaurès, 
qui offre de bonnes conditions 
d’accueil pour les associations 
et le public, lequel peut flâner à 
loisir à travers cinq grands vil-
lages représentatifs de l’activité 
de nos associations : sport et 
bien-être, action sociale, pra-
tiques artistiques, vie citoyenne 
et solidarité internationale. 
Exhibitions sportives, perfor-

mances artistiques et concerts 
rythmeront la journée. Une 
journée importante qui permet 
aux associations de présenter 
leurs activités, de recueillir de 
nouvelles adhésions et même 
recruter des bénévoles. Ce 
rendez-vous permet aussi aux 
Montreuillois de trouver une 
activité ou les incite à s’enga-
ger. « La crise sanitaire a donné 
aux gens l’envie de s’investir 

pour répondre aux urgences 
sociales », observe Éric Coco, 
coordinateur à la Maison des 
associations et des initiatives 
citoyennes (MAIC). Cette 
structure qui accompagne les 
associations au quotidien ne 
fait pas que les orienter ou les 
aider dans leurs démarches 
administratives. Elle met à leur 
disposition une soixantaine de 
salles municipales, ainsi qu’une 

boîte aux lettres, et propose des 
formations et des subventions. 

DYNAMISME 
EXCEPTIONNEL
La MAIC, qui s’adresse éga-
lement aux citoyens souhaitant 
s’engager sans forcément se 
constituer en association, est en 
relation avec près de 1 000 asso-
ciations actives. « Un dyna-
misme exceptionnel, se réjouit 
Nathalie Lana, maire adjointe 
déléguée à la vie associative, 
révélateur d’une vie démo-
cratique et d’un engagement 
citoyen extrêmement forts. 
Nous avons la chance d’avoir 
un peuple montreuillois qui 
déborde d’idées et d’énergie, 
et de bénéficier d’un pôle de 
ressources centralisé avec la 
Maison des associations, mais 
aussi d’équipements et d’agents 
qui maillent tout le territoire 
à travers les antennes de vie 
de quartier. » Pour continuer à 
soutenir cette vivacité et cette 
richesse citoyennes, la muni-
cipalité a maintenu son niveau 
de subventions en direction des 
associations. n Christine Chalier

Les 190 associations que compte Montreuil se présenteront au public 
lors d’une journée dédiée, place Jean-Jaurès.

Dans une ordonnance datée du  
31 août, le tribunal administratif 
de Montreuil a rejeté la requête des 

opposants à l’abattage d’arbres de l’avenue 
Gabriel-Péri (RD37) à Montreuil. Le 24 août 
dernier, l’opération de sécurisation de l’ave-
nue qui nécessitait l’abattage de dix arbres 
dangereux pour les passants a été empêchée 
suite à une action d’une dizaine d’opposants.  
L’affaire, portée en justice par le biais d’un 
référé, a conduit au rejet de leur requête. 
« Le juge a considéré que le danger que 
représentent ces arbres pour la sécurité 
des biens et des personnes ne faisait pas 
l’objet de contestation sérieuse dans la 
mesure où cette décision s’appuie sur les 
résultats d’un diagnostic phytosanitaire 

qui a conclu à la nécessité d’un abattage 
dans un délai maximum de deux mois », 

affirme le conseil départemental, en 
charge du chantier. Et de poursuivre : « Les  
35 arbres restants font l’objet d’analyses 
complémentaires et d’une demande d’au-
torisation préalable du préfet, comme 
le département s’y était déjà engagé. » 
Enfin, ce même département s’est engagé  
à organiser d’ici l’automne une nouvelle 
réunion de concertation, « pour continuer 
d’échanger avec les riverains et les habi-
tants sur la requalification de l’avenue 
Gabriel-Péri ». Ce projet a pour objectif 
d’améliorer les déplacements, notamment 
des habitants du haut de la ville, en fludi-
fiant le trafic et de favoriser les mobilités 
actives en pérénisant la piste cyclable. n  

Jean-François Monthel

Vue aérienne de l’avenue Gabriel-Péri.
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Promenons-nous  
en hauteur !

La Grande Rando se tiendra 
dimanche 25 septembre. 
Organisée par Est Ensemble, 
en partenariat avec la Ville  
de Paris, cette quatrième 
édition propose trois 
parcours, au choix : 
« Exploration » (12 km)  
pour les passionnés de 
randonnée ; « Découverte » 
(7 km), pour les curieux ; 
« Jeu de piste » (3-4 km) 
pour les petits aventuriers  
et les fans d’énigmes. 
L’occasion de (re)découvrir 
notre territoire, des berges  
du canal de l’Ourcq à la 
promenade des Hauteurs.
Inscription sur : exploreparis.com

Attention,  
travaux sur la 9
La ligne 9 sera partiellement 
fermée les dimanches  
9 octobre et 20 novembre,  
en raison de travaux  
de modernisation. Sont 
prévues : une fermeture 
totale, entre 5 h 30 et  
9 h ; et, uniquement  
le 9 octobre, une fermeture 
partielle, entre République  
et Mairie-de-Montreuil,  
de 9 h à la fin du service.  
La RATP mettra en place  
des bus de substitution.

Rappel des 
dispositifs 16-25 ans
Pour soutenir les jeunes  
dans leur quête d’autonomie, 
la Ville de Montreuil a 
développé plusieurs 
dispositifs : une aide au 
permis de conduire, intitulée  
« À Montreuil c’est permis » ; 
le projet « Cap sur le 
monde », qui propose  
un soutien financier  
à des jeunes ayant un projet 
humanitaire, solidaire, 
culturel ou citoyen ;  
le brevet de sécurité routière, 
indispensable pour le métier 
de livreur et permettant 
d’acquérir une bonne 
conduite routière ; enfin, 
le PSC1, une formation 
reconnue de premiers 
secours. 
Plus d’infos sur le site montreuil.fr

D
R

Les coureurs débuteront 
la boucle solidaire, le 
dimanche 25 septembre 

à partir de 9 h 30, au parc des 
Guilands. Organisée par le 
Secours populaire de Montreuil 
avec l’aide de deux kinésithéra-
peutes locaux, et impliquant six 
jeunes du Morillon, l’association 
Rues et Cités et la Ville, cette 
course originale s’effectue en 
binômes : enfants en situation de 
handicap et coureurs valides. Le 
but ? Combattre les préjugés sur 
le handicap. Adaptée à chacun, 

la boucle à effectuer sera de 
1 à 8 km Les inscriptions sont 
toujours ouvertes (https://bit.ly/
inscription-boucle-solidaire). 
Le montant de la participa-
tion pour les coureurs est de 
5 €, avec le repas sur place. 
Les parrains de cette initiative 
sont les artistes montreuillois 
Romane Bohringer, Stéphane 
Sanseverino et Habib Farroukh. 
À noter aussi la présence de 
Ryadh Sallem, triple champion 
d’Europe de basket-fauteuil. n 

El hadji Coly L’équipe montreuilloise du Secours populaire.
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24/09. RDV à la Journée des assos de Montreuil !

Avenue Gabriel-Péri : la Justice conforte le projet

25 septembre. Le Secours populaire 
fait courir Montreuil. Prêt, feu, go ! 

N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022  n  Le Montreuillois
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Les deux résidences 
seniors municipales, aux 
Ramenas et aux Blancs-
Vilains, proposent une 
centaine de logements très 
bon marché. Ce sont aussi 
des lieux de vie, riches de 
rencontres et d’activités.  
 
C’est extraordinaire, et ça 
m’étonnerait qu’on puisse trou-
ver moins cher, dans toute la 
France ! » s’exclame M. Gely, 
89 ans. Au deuxième étage de 
la résidence seniors municipale 
des Blancs-Vilains, il occupe 
depuis une dizaine d’années 
un grand studio lumineux de 
30 mètres carrés, avec cui-
sine et vue sur les arbres. Il 
a choisi de se faire livrer ses 
repas, six jours sur sept, midi et 
soir. Une pension « complète » 
qui lui revient à « 580 € par 
mois ». À l’extérieur, sur un 
banc, quatre résidents savourent 

la fin d’après-midi en rigo-
lant. « On n’est pas bien ici ? 
s’amuse Jeanine, 81 ans. Avec 
ces grands arbres et le parc 
Montreau tout à côté, on a un 
super-cadre ! »
« Permettre à nos retraités 
d’accéder à des logements 
agréables, pour un loyer acces-
sible, c’est très important », 
affirme Michelle Bonneau, 
adjointe déléguée aux per-
sonnes âgées et aux relations 
intergénérationnelles. La Ville 
propose 95 logements de ce 
type, pour un loyer compris 
entre 400 et 500 €, selon la 
superficie (il existe quelques 
logements plus grands, adap-
tés aux couples), et éligible à 
l’APL (aide personnalisée au 
logement). Ils sont répartis 
dans les résidences des Blancs-
Vilains et des Ramenas (respec-
tivement 64 et 31 logements). 
Résidences dites aujourd’hui 

« autonomie », en remplace-
ment de « foyers-logements ». 
Elles s’adressent à des per-
sonnes âgées autonomes. Et 
elles proposent, à ceux qui 
le souhaitent, une vie collec-
tive ouverte sur la ville, avec 
de multiples activités et la 
présence rassurante à leurs 
côtés d’agents « de la vie quo-
tidienne » .

FAVORISER  
LE VIVRE-ENSEMBLE
« Les résidences autonomie 
sont des lieux de vie. Nous 
faisons tout pour favoriser le 
vivre-ensemble et le lien social 
avec les personnes âgées, à 
travers des moments de convi-
vialité et des rencontres inter-
générationnelles », explique 
Michelle Bonneau. Des actions 
qui prennent tout leur sens 
dans des périodes difficiles, 
comme celle de la pandémie 

de Covid-19. « Heureusement, 
il n’a pas causé de décès ici, 
raconte Hubert, 80 ans. Et 
puis, on s’est toujours sentis 
soutenus. C’est la Ville, par 
exemple, qui nous a emmenés 
en minibus au centre de vac-
cination. » Stoppées pendant 
près de deux ans, « les activités 
reprennent progressivement », 
précise Caroline Beaurel, 
psychologue de formation 
et directrice des résidences 
depuis juillet dernier. Cet été, 
les résidents des Blancs-Vilains 
ont inauguré un nouveau terrain 
de pétanque, en compagnie 
du maire Patrice Bessac. « On 
s’y retrouve souvent, et c’est 
ouvert aux habitants du quar-
tier », précise Mireille, 79 ans. 
Aux Ramenas, les résidents 
travaillent en cette rentrée à 
la réalisation d’une fresque 
murale en compagnie d’enfants 
de l’école maternelle Danielle-
Casanova. Avec une inaugura-
tion prévue lors de la Semaine 
bleue, début octobre. « Nous 
avons aussi lancé ou relancé 
des ateliers mémoire, un ate-
lier yoga assis, des séances de 
cinéma », souligne la directrice. 
Quant à l’avenir, il pourrait 
être encore plus intergéné-
rationnel, comme l’explique 
Céline Grandmottet, respon-
sable du service Personnes 
âgées : « Nous réfléchissons à la 
possibilité de réserver quelques 
logements pour des étudiants, 
qui participeraient à la vie des 
résidences. » n J.-F. Monthel

LES ARBRES, LE PARC MONTREAU... 
LA DOLCE VITA DE NOS AÎNÉS !

La résidence des Blancs-Vilains, dans le quartier du Morillon, offre un cadre de vie bucolique à la soixantaine de seniors qui y vivent.
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L’agenda 
des aînés
Renseignements, adhésions  
ou inscriptions auprès 
du service Personnes âgées, 
pôle animation retraités, CCAS. 
Informations et inscriptions :  
01 48 70 61 66 ou 01 48 70 66 12.

Séance Méliès
Vendredi 16 septembre  
à 14 h 20 

Chronique d’une liaison 
passagère.

Vendredi 7 octobre à 14 h 05 
La Mémoire horticole  
du Haut-Montreuil

n PAR LE PÔLE ACTIVITÉS 
SENIORS DU CCAS
Renseignements  
et préinscriptions  
au 01 48 70 66 12 ou 61 66.

Cadeaux de fin d’année  
Vous avez plus de 75 ans  
et êtes montreuillois ?  
Appelez le 01 71 89 25 07 avant  
le 19 octobre pour réserver 
votre cadeau de fin d’année.

n LES SORTIES

Le ZooSafari de Thoiry 
Jeudi 29 septembre (journée)
Préinscription  
19 et 20 septembre.
Tarifs : 32 € ou 36 €. 

Visite des égouts de Paris
Jeudi 6 octobre (après-midi)
Préinscription par téléphone 
les 26 et 27 septembre.
Tarifs : 7 € ou 10 €.  
Prévoir deux tickets RATP.

n LES ATELIERS

Yoga
Mardis 4, 11, 18 et 25 octobre 
de 14 h 30 à 16 h.
Résidence des Ramenas,  
149, rue Saint-Denis.
Préinscription par téléphone 
les 26 et 27 septembre.
Tarifs : 7 € ou 10 €.

Prévention
Mardi 4 octobre à 14 h 30 
Salle Franklin. 60, rue Franklin.
Inscription préalable  
au 01 48 70 63 65. 
Gratuit.

D
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Vous souhaitez intégrer une résidence 
autonomie municipale ou simplement vous 
renseigner ? Il suffit de contacter ou de se 
rendre directement au « pôle de coordination 
gérontologique ». Remplaçant le Clic, rue 
Gaston-Lauriau, ce « pôle » est installé  
au 5e étage de la tour Altaïs, en centre-ville, 
depuis 2019. Ses agents accompagnent les 
Montreuillois de plus de 60 ans dans toutes leurs 
démarches : aide à domicile, accès aux droits, 
carte de transports Améthyste, Pass’senior 
pour bénéficier de tarifs préférentiels dans tout 

Montreuil…  Le « pôle » assure aussi un lien 
permanent avec les seniors, en proposant 
notamment un service d’appels téléphoniques 
pour les personnes isolées et une rencontre 
mensuelle pour les aidants animée par un 
psychologue (dans un café du centre-ville). 
Enfin, il met à disposition une documentation 
complète sur tous les services aux seniors  
et aux aidants, publics ou privés, accessibles  
à Montreuil et dans les communes voisines.
1, place Aimé-Césaire. Tél. 01 48 70 65 01. 
Plus d’infos sur : montreuil.fr

Un guichet unique pour les plus de 60 ans
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La vaisselle dans la cuisine, les 
meubles du salon, les jouets 
dans la chambre d’enfants, les 

draps dans celle des parents. Chez Alice, 
ne cherchez pas : rien n’est neuf. Ou 
presque. Depuis trois-quatre ans, cette 
mère de famille de la rue de Stalingrad 
n’a pas mis les pieds dans un magasin 
non alimentaire. Pire : « Ça me dégoûte, 
maintenant, tous ces produits manu-
facturés rutilants. Il y a déjà tellement 
d’objets en circulation sur la planète. 
Pourquoi contribuer à en produire 
davantage ? » 
Comme cette as de la broc, qui écume les 
vide-greniers de la région et a lancé sur  
Instagram un « vintage shop déco »*, de 
plus en plus nombreux sont les habitants 
favorables à l’économie circulaire, anti-
gaspillage. En atteste, début septembre, 
l’affluence record de la grande braderie 
d’Emmaüs qui a vu sa fréquentation plus 
que doubler en un an. Préoccupation 
écologique ? Mode du vintage ? « La 
hausse des prix que nous subissons 
actuellement accélère le processus et 
pousse de plus en plus de familles, et 
notamment les classes populaires, vers la 
seconde main », professe Luc Di Gallo, 
adjoint au maire de Montreuil en charge 
de l’économie circulaire, qui a entamé 

un recensement des nombreux acteurs 
du réemploi de la commune. 
La tendance grossit d’année en année 
dans cette ville pionnière, connue pour ses 
ressourceries de taille que sont Neptune 
et La Collecterie, pour ses gratiferias 
(vide-greniers gratuits), ses Routes du 
partage organisées en 2019… « Facteur 
économique et conscience écologique 
se rejoignent plus qu’ailleurs : c’est 
l’ADN montreuillois », résume Sophie 
Deffarge, cheffe de projets déchets au 
service municipal de l’Environnement.

Facteur économique  
et conscience écologique 

se rejoignent plus 
qu’ailleurs : c’est l’ADN 

montreuillois

On n’achète rien, on jette le moins pos-
sible. C’est le credo de Sophie, 21 ans, 
jeune diplômée en RSE (responsabilité 
sociale des entreprises). Fashionista 
dans ses années lycéennes, la stagiaire, 
payée en ce moment 3,90 € l’heure, 
n’achète plus neuf que son maillot de 
bain, utilise son Iphone 6S depuis sa  
première, n’a jamais changé d’ordi-
nateur et dégote ses livres sur Momox 
(« le Bon coin des livres »). Une « prise 

de conscience » qui date de sa lecture 
en 2018 du Petit manuel de la résistance 
contemporaine, sur l’effondrement éco-
logique.  Même évolution chez Anne, 
55 ans, qui travaille dans le secteur de 
la formation professionnelle. Après 
« trente ans à consommer aveuglément 
n’importe quoi, n’importe comment », 
cette habitante du Bas-Montreuil a viré 
sa cuti. « Aujourd’hui, derrière les pro-
cessus de fabrication, je vois les condi-
tions d’exploitation, la gabegie, les faux 
besoins créés de toutes pièces. » Alors 
tant pis pour le percolateur tendance 
qui la faisait rêver : sa bonne vieille 
cafetière italienne fait très bien le job. 
Maintenant, pour celle qui, cet été, est 
allée en Écosse en train (« moins cher et 
plus écolo ») et fabrique toute seule ses 
déodorants (« plus simple tu meurs »), 
« le vrai plaisir, c’est de dénicher le 
trésor dans les ressourceries ». Nulle 
contrition dans ces nouvelles pratiques 
(« Je ne suis pas une amish ! »). Anne 
« oscille entre le désespoir sur l’état de 
la planète et l’extase à l’idée de vivre 
dans une époque moins aveugle où l’on 
essaie de reprendre la main et où l’on 
reparle d’utopie ». Une utopie à l’œuvre 
à Montreuil. n 
* broc_shields

Face à la hausse des prix : le choix de l’occase ?

Dossier réalisé par  
Maguelone Bonnaud

De plus en plus  
de Montreuillois  
optent pour les achats  
de seconde main.  
La hausse des prix 
pousse nombre  
de citoyens vers  
cette pratique  
écolo-économique qui 
fait bouger les modes 
de consommation  
tout en préservant  
le porte-monnaie  
des acheteurs. Une 
démarche au cœur de 
l’identité de Montreuil !
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Vendredi 2 septembre, ouverture de la Foire annuelle d’Emmaüs Alternatives. 15 500 Montreuillois sont venus cette année y acheter vêtements, objets, livres…
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Ouverte en avril dernier, 
la Bibliothèque d’objets  
de Montreuil, plus connue  
sous le sobriquet de BOM, 
a déjà rallié 400 adhérents.

Il est 15 h 30 tapantes. Une jeune 
femme intimidée, frange à mi-
front, tempes rasées, passe la tête 

dans l’embrasure. « C’est ici l’atelier 
de réparation ? » « Prenez place, made-
moiselle, nous allons voir ça ensemble. » 
Bienvenue à la BOM (Bibliothèque 
d’objets de Montreuil) où, chaque mer-
credi et samedi après-midi, Michel, alias 
« Tonton Sim », chaleureux sexagénaire 
volubile, se plie en quatre pour soigner 
les objets malades. Deux pièces de 
l’ancien centre de santé Savattero sont 
dévolues à son atelier de réparation à 
prix libre. Perceuses, visseuses, fer à 
souder, lubrifiant, batteries… Tout est 
à portée de main de l’éco-réparateur, 
qui remet en service « cinq objets sur 
six ». « La plupart des machines sont 
réparables, il s’agit souvent d’un pro-
blème de résistance facile à résoudre », 
atteste ce salarié de la BOM, à qui on 
peut apporter grille-pain, aspirateurs, 
cafetières, fers à repasser… 
« La plupart des gens viennent à l’atelier 
d’abord pour des raisons économiques », 
constate Sylvain Mustaki, le fondateur de 
la BOM, qui compte 400 adhérents cinq 

mois après son ouverture en avril dernier. 
Ce 31 août, Marie est venue avec sa 
perceuse sans fil qui ne se recharge plus. 
« Regardez les vis qu’ils ont mises pour ne 
pas qu’on puisse ouvrir. L’obsolescence 
programmée, c’est rageant. » Michel 
branche son voltmètre, la batterie ne 
réagit pas… « Je cherche toujours la 
solution avec les gens, c’est un atelier 
de co-réparation. Même les mamies 
mettent la main à la pâte », sourit cet 
ancien salarié de la pub, féru de bri-
colage depuis toujours, qui a trouvé à 
la BOM « un nouveau sens à sa vie ». 
« Nous offrons aux habitants un service 
de proximité à bas coût. Et à terme, nous 

protégeons la planète », applaudit celui 
qui évoque avec émotion cette femme 
handicapée venue un jour faire réparer 
son fauteuil roulant. Aujourd’hui, hélas, 
pas de réparation express : Michel va 
garder le chargeur de Marie pour le 
tester. Ses lunettes sur le nez, il surfe 
déjà sur Internet pour consulter le prix 
des pièces détachées…  
La jeune femme devra donc revenir mais 
elle a déjà un plan B. Car la BOM, qui 
loue toutes sortes d’objets à tout petits 
prix, compte dans ses rayons une perceuse 
performante Makita, empruntable pour 
10 € par semaine. Une raison de plus 
de ne pas céder à la tentation du neuf. n
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Tonton Sim, éco-réparateur à la BOM : 
« La plupart des objets sont réparables » 

2.0.  Bientôt une cartographie du réemploi  
sur le site Internet de la Ville de Montreuil

Michel, alias « Tonton Sim », soigne les objets malades et les fait revivre.

D’ici quelques semaines, tous 
les acteurs du réemploi de compte 
la commune seront répertoriés  
sur le site montreuil.fr.

Il suffira de quelques clics pour trouver 
son bonheur. Les grosses structures 
comme Emmaüs, La Collecterie, 

Neptune ou le Secours populaire… et 
les plus petites comme l’association 
Les Loupiotes, qui fait circuler les vête-
ments pour enfants, Lez’arts dans les 
murs, qui récupère les invendus sur les 
marchés alimentaires, ou Kaoukab, qui 
recycle les déchets métalliques. Et même 
les acteurs informels de la seconde main 
comme les groupes Facebook « Montreuil 
recup recycle », « Le Montreuillois soli-
daire » ou « Mums and dads in Montreuil », 
ou encore, sur Instagram, le « vintage shop 
déco » Broc_Shields. « Nous souhaitons 
offrir aux Montreuillois une information à 
jour afin qu’ils sachent où toquer lorsqu’ils 
veulent acheter d’occasion ou donner 
tel ou tel objet », souligne Luc Di Gallo, 
adjoint au maire en charge de l’écono-

mie circulaire, qui cherche également 
à « aider les intervenants du réemploi à 
se structurer, se développer en mutuali-
sant ». Autre projet de la municipalité : 
l’ouverture d’un Village du réemploi, au  
198, rue de Paris. La Ville a imposé à 
la Cogedim, qui pilote le programme 
immobilier de l’îlot Volpelier, de réser-
ver les locaux du rez-de-chaussée à 
dix « boutiques » liées au réemploi : 

l’Envi (électroménager), La Collecterie, 
Emmaüs, une recyclerie du sport, un 
repair café… Un lieu ressource pour les 
alter-consommateurs. L’OPHM, bailleur 
social de la Ville, organise des journées 
de collecte d’objets et d’habits dont les 
locataires n’ont plus besoin et qui sont 
ensuite récupérés par les associations 
Amélior et Temps libre, lesquelles les 
restaurent et les remettent en circulation. n

Face à la hausse des prix : le choix de l’occase ?
17 septembre : fête de La Collecterie.  
Ateliers (de 14 h à 17 h), concerts (à partir de  
17 h), visites des associations (de 15 h à 18 h)... 
La grande ressourcerie montreuilloise invite 
les habitants à une grande fête dans ses locaux.   
18, rue Saint-Antoine. 
18 septembre : vide-greniers de la Butte à Morel, 
autour des rues Mainguet, des Roulettes et  
de la Fosse-Pinçon, de 8 h à 20 h. 150 exposants.  
5 et 7 € le mètre. Buvette, concert  
à 13 h et 18 h. Également troc vert et récup.  
buttes.morel@gmail.com
18 septembre : vide-greniers cité Paul-Bert,  
rue de la République, de 8 h à 18 h. 
25 septembre : vide-greniers de l’association  
À petits pas pour Lina autour des rues  
de la Pointe, du Chemin-Vert et de la Traversière  
de 9 h à 17 h 30. 100 exposants. 
25 septembre : vide-greniers place  
de la République, de 7 h à 18 h, restauration  
sur place. Inscription au 07 68 34 78 24. 
1er octobre : gratiferia à la BOM, de 11 h à 18 h.  
On vient, on donne, on prend… ce qu’on veut  
sans aucun échange d’argent. 2, rue Girard. 
1er octobre : vide-greniers du Comité des fêtes  
des Ramenas dans la rue des Saules-Clouet  
de 9 h à 18 h. 
comitedesfetesdesramenas@yahoo.fr
9 octobre : vide-greniers Révolution – Association 
Lagam. Rues de la Révolution et Douy-Delcupe.
lagam.montreuil@gmail.com
9 octobre : vide-greniers de l’association 
Acacia – Boissière en commun (ABC) 
sur la place Colette-Lepage.  
boissiere.acacia@gmail.com

C’est la saison  
des vide-greniers

Les 2 et 3 septembre, pour  
sa 4e édition, la Foire d’Emmaüs 
Alternatives, avec sa vente  
d’habits au kilo, a attiré plus  
de 15 000 personnes. Soit  
deux fois plus que l’an dernier ! 
« Samedi 3 septembre, la file 
d’attente atteignait le tabac de la rue 
de Rosny… », témoigne un salarié. 
Des Montreuillois, mais aussi des 
habitants de villes voisines. « Et 
énormément de jeunes, informés 
par les réseaux sociaux, précise 
Katia Gély, d’Emmaüs Alternatives. 
Le vintage et la seconde main sont 
tendance. » Emmaüs Alternatives, 
dont le siège est à Montreuil, est 
l’une des filiales de la Fondation 
Emmaüs. Spécialisée dans la 
collecte de vêtements et forte de 
80 permanents, elle permet chaque 
année à 130 personnes en grande 
précarité de retrouver le chemin 
de l’emploi, et est également un lieu 
de domiciliation et d’accueil de jour. 

Emmaüs Alternatives.  
15 500 visiteurs 
à la Foire Emmaüs

Alice Augustin anime sur Instagram le « vintage shop déco » Broc_Shields.
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LA VIE DANS NOS QUARTIERS

Le Bienvenu. Voilà une bras-
serie qui n’a jamais aussi 
bien porté son nom. Quand 

on entre dans cet établissement du 
centre-ville, déco à l’ancienne et 
clips des années 1980 en boucle 
à la télé, on s’y sent bien tout de 
suite, ça respire l’authenticité. Si 
l’endroit est aussi accueillant, c’est 
en partie grâce à Lena Rouve, la 
gérante, sens de l’accueil et calme 
olympien accrochés à son carnet 
de commandes. « Je travaille ici 
du matin jusqu’au soir, ce bar est 
ma vie et je m’y sens bien. C’est 
mon Montreuil à moi depuis trois 
ans. » Les bistrots de la ville, elle 
connaît, cela fait 33 ans qu’elle 
les fréquente, surtout en tant que 
serveuse. À son palmarès : le Lèche 
Vin, le Beaumarchais, le Berrichon, 
la Bicoq’… « La grande force de 
cette ville, ce sont aussi les ateliers 
d’artistes. Quand ils nous ouvrent 
leurs portes, on ne sait pas à quoi 
s’attendre. On découvre parfois 
des trésors et une grande chaleur 
humaine. » Et, comme au bar, cela 
se finit souvent sur un petit verre. n
Grégoire Remund

MON MONTREUIL À MOI. Depuis 30 ans, avec son écoute bienveillante, 
la gérante de bar Lena Rouve a vu Montreuil évoluer « en bien »
Après avoir travaillé comme serveuse dans de nombreux 
bars de la ville, Lena Rouve est gérante de la brasserie  
Le Bienvenu. Grâce à son écoute et sa gentillesse,  
elle s’est rapidement constituée une fidèle clientèle. 

LENA ROUVE
Quand elle 

arrive en 
France, à la fin 

de l’année 1989, 
en provenance  
de l’URSS (elle 
a grandi à Nijni 

Novgorod,  
à 400 km  

de Moscou), 
Lena pose  

ses valises à 
Montreuil par 

amour. Depuis, 
elle n’a jamais 

quitté cette 
ville qu’elle  

a vu évoluer  
« en bien ». 

LE STADE NAUTIQUE 
MAURICE-THOREZ. Ma fille 
nageait au Red Star de 
Montreuil. 21, rue du Colonel-Raynal.

LE BIENVENU. Un bar 
de quartier, familial, où  
les clients s’entraident. Angle  
rue Mériel et avenue de la Résistance. 

L’ATELIER D’ARTISTES DES ÉPERNONS.  J’ai habité en face, et cet endroit me 
fascinait. Je venais de Russie, j’étais ébahie par cette liberté et ce foisonnement 
de création. Je ne savais pas que c’était possible. 14, rue des Épernons.

LE PARC DES BEAUMONTS. Un bout de campagne en ville. C’est devenu une 
tradition, le 25 décembre au matin, je m’y rends avec mes filles pour profiter 
de l’air glacé et des chemins gelés avant de mettre les pieds sous la table.

n Bas-Montreuil 
République

n Étienne-Marcel 
Chanzy

n Bobillot

n La Noue  
Clos-Français

n Villiers 
Barbusse

n Solidarité 
Carnot 

n Centre-ville
n Jean-Moulin 

Beaumonts

n Ramenas  
Léo-Lagrange

n Branly 
	 Boissière

n Bel-Air 
	 Grands-Pêchers
	 Renan
n Signac 
	 Murs-à-pêches

n Ruffins 
Théophile-Sueur 

n Montreau  
Le Morillon
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Présent à Paris depuis 
quinze ans, Franck 
Veurière souhaitait en 

sortir pour ouvrir son nouveau 
restaurant, Bøti. Lancé en 
mars 2021 dans l’usine Charton, 
où l’on trouve déjà des ateliers 
d’artiste et la Brasserie Croix-
de-Chavaux, celui-ci reste fidèle 
aux valeurs portées par Franck 
Veurière : une carte courte qui 
change chaque semaine, au 
gré des saisons et des produits. 
« À Montreuil, et particulière-
ment dans le quartier, l’offre en 
matière de restaurants est peu 

importante, juge-t-il. L’idée 
était d’apporter ma cuisine en 
restant sur des tarifs “cool”, 
avec des produits de qualité. » 
Une démarche « plus pertinente 
ici qu’à Paris, où il y a plus de 
concurrence. » Le restaurateur 
propose une formule le midi du 
lundi au vendredi, en attendant 
la fin des travaux d’isolation de 
l’ancienne usine. D’ici octobre, 
il espère proposer des concerts 
le soir, en collaboration avec la 
Brasserie Croix-de-Chavaux. n
8, rue Désiré-Charton. Réservation via 
Insta et Facebook : Boti. Tél .06 65 49 12 29. Franck Veurière a ouvert son restaurant dans l’usine Charton.
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PATRIMOINE.  La cité Paul-Signac, construite en 1930, 
entièrement rénovée grâce à l’OPHM !
Le numéro 9 de la rue 
Paul-Signac fait peau  
neuve : ravalement  
de façade, ascenseurs 
extérieurs… Une 
réhabilitation majeure  
pour un des plus vieux 
immeubles de l’OPHM, 
qui finance ce projet  
de 8,36 millions d’euros !

Les huit bâtiments qui 
composent la cité 
Paul-Signac ont tra-

versé près d’un siècle de vie 
de quartier, des milliers de 
locataires s’étant succédé au 
sein des 126 logements sociaux 
qu’elle abrite. Construit dans 
les années 1930, cet ensemble 
témoigne de la vitalité ouvrière 
et démographique qui anima 
le Haut-Montreuil des années 
durant. Mais le bâtiment, vieil-
lissant, n’est plus adapté aux 
normes actuelles en termes 
d’accès et d’isolation ther-
mique. Selon Raphaël Bernard, 

chargé d’opérations au sein 
de l’Office public de l’habi-
tat montreuillois (OPHM), 
« aujourd’hui, la politique 
du territoire est de valoriser 
ce patrimoine remarquable. 
Nous n’avions pas le droit de 
le démolir et avions le devoir 
de le conserver en l’état ». En 
effet, le plan local d’urbanisme 
intercommunal (PLUI) d’Est 
Ensemble protège le bâtiment.

ÉCONOMIES D’ÉNERGIE
Première étape d’un chantier 
qui a commencé début 2022 
et devrait prendre fin en 2023 : 
la rénovation énergétique. 
Menuiseries, systèmes de 
chauffage et de ventilation… 
L’objectif est d’améliorer l’iso-
lation de l’ensemble, et de per-
mettre ainsi aux habitants de 
faire d’importantes économies 
d’énergie. Les pignons (façades 

« aveugles » en limite de pro-
priété) vont ainsi être isolés, 
les façades anciennes en brique 
nettoyées, ravalées et repeintes. 
Autre enjeu : l’accessibilité et le 
confort. La cité étant labellisée 
« Patrimoine remarquable », il 
n’était pas possible d’instal-
ler d’ascenseur à l’intérieur 
des bâtiments ; ceux-ci trou-
veront donc place dans des 
tours extérieures les jouxtant 
et permettront un accès faci-
lité pour les personnes âgées. 
Salles de bains, cuisines et 
portes d’entrée seront quant à 
elles modernisées, tandis que 
les parties communes, halls et 
escaliers seront réhabilités. Les 
locataires peuvent rester dans 
leurs appartements durant toute 
la durée des travaux, principe 
cher à l’OPHM. Ce dernier 
finance en fonds propres ce pro-
jet, à hauteur de 8,36 millions 
d’euros, grâce notamment à 
une aide de l’État obtenue dans 
le cadre du plan de relance. n
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COUP DE CHAPEAU
à Roland Paul
Chauffeur, accompagnateur 
d’enfants handicapés, 
fleuriste… Roland Paul a eu 
mille vies ! Montreuillois de 
toujours – « arrivé en landau 
en 1957 ! » – dont la véritable 
vocation est la photographie, 
il est aujourd’hui engagé  
au sein de l’amicale des 
locataires de sa résidence, 
qu’il préside. Il s’implique aussi 
dans l’association Voisins 
malins, avec laquelle il remplit 
des missions d’information. 
« J’ai des contacts 
enrichissants avec les gens 
du quartier », confie celui  
qui a toujours à cœur de 
défendre les Montreuillois.

Bøti, une cuisine locale qui suit les saisons

N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022  n  Le Montreuillois

Fête du Pôle 
solidaire des Murs  
à pêches

Le samedi 17 septembre,  
c’est la Fête du Pôle solidaire 
de la rue Saint-Antoine, 
organisée par l’association  
La Collecterie. Dès 14 h, 
ateliers et visites vous 
permettront de découvrir  
les activités et les espaces  
du pôle. À 19 h, la fanfare  
funk Tarace Boulba lancera  
une soirée de concerts,  
suivie des groupes  
Soul Time et Los Muertos.
Entrée à prix libre, buvette  
et restauration sur place. 

23 
bâtiments  
(îlots industriels, 
logements 
individuels, 
immeubles)  
du quartier sont 
classés « Patrimoine 
remarquable »  
par Est Ensemble 
dans le plan local 
d’urbanisme 

La bibliothèque  
du Grand-Air 
relance ses activités
Portée par l’antenne jeunesse 
Bel-Pêche et la Tribu du 
Grand-Air, la bibliothèque 
ouvre de nouveau ses portes 
tous les samedis au 12, rue 
Paul-Doumer, de 15 h à 18 h. 
Chaque semaine, des ateliers 
gratuits sont proposés à 
destination des enfants. 
Thème de celui du 
17 septembre, à 16 h : 
le kamishibaï, « théâtre de 
papier » d’origine japonaise. 
Le 24 septembre, 
à la même heure, création 
d’une boîte à histoires  
sur le thème « La soupe  
aux cailloux ».
Infos : @latribudugrandair  
et latribudugrandair@gmail.com

DES ARTICLES DE : 
ANTONIN PADOVANI  
lemontreuillois@montreuil.fr

Au bout de cette flèche, un des ascenseurs extérieurs.
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Depuis la fin du mois 
d’août, « l’aire des 
bosses », située sur 

le mail piétonnier Eugénie-
Cotton, présente un visage tout 
nouveau et radieux. Et pour 
cause ! À la plus grande joie de 
tous, de nouveaux jeux pour 
enfants ont fait leur apparition 
(filet, structure d’éveil, petite 
maison…). Ce n’est pas tout : 
l’espace est aussi recouvert 
d’un sol souple pour davantage 
de sécurité. Créée dans le cadre 
du premier renouvellement 
urbain en 2016, cette aire de 

jeux de 900 mètres carrés éta-
blie sur un terrain vallonné 
comprenait initialement un 
tourniquet, un petit toboggan 
et un trampoline. L’espace 
de jeu situé près du Théâtre 
La Noue, dans le quartier du 
Clos-Français, comprend 
désormais des éléments pour 
les plus grands : une grande 
méduse sur laquelle grimper, 
un bloc d’escalade…). Pour 
rappel, un budget de 300 000 € 
a été débloqué par la munici-
palité pour réaménager toutes 
ces structures ludiques. n

AMIS DE L’ÉCOLE.  Cherche bénévoles pour aide  
aux devoirs après la classe : pourquoi pas vous ? 

Un beau travail collectif pour aider les plus jeunes.

cet échange intergénérationnel 
et dans la confiance accordée 
par les parents. « Durant trois 
années, ma fille a bénéficié du 
soutien scolaire et des sorties 
familiales pas chères. Cela 
nous a beaucoup aidés ! C’est 
une association très active ! » 
témoigne Bani Assal, 34 ans, 
habitante du Clos-Français.
Pour assurer cette belle lon-
gévité, l’association est en 
quête de bénévoles. « Après 
la période Covid-19 où il était 
très difficile d’organiser du 
soutien scolaire, nous avons 
actuellement une quinzaine 
de bénévoles. L’idéal serait 
d’être une vingtaine pour nos 
sessions du lundi et jeudi de 
17 h à 18 h 30. N’hésitez pas à 
nous rejoindre, nous effectuons 
un beau travail collectif. » n

À SAVOIR
Lesamisdelecoleamboyer93@gmail.com ; 
tél. 06 89 20 61 68. 
Inscriptions : 35 € par famille pour un an.

« Anne-Marie a été directrice 
de l’école maternelle de Joliot-
Curie, raconte Marie-France 
Verhille, c’était une personne 
formidable qui est parvenue à 
fédérer autour de son projet de 
nombreux bénévoles du quar-
tier. Certains sont toujours là. » 
C’est le cas de Jacques Bailly. 
D’autres font aussi figure de 
piliers, comme Dominique 
Dourver et Marie-Lise Mullen, 
une ancienne institutrice.

UN BEL ESPRIT D’ÉQUIPE
« Je ne peux pas quitter ce 
groupe, l’ambiance y est vrai-
ment agréable. Les personnes 
ont le cœur sur la main et c’est 
toujours un plaisir de travail-
ler avec les enfants. Il nous 
arrive souvent de rencontrer 
dans la rue des anciens élèves 
qui nous remercient », ajoute 
Marie-Lise. Cette association 
agréée par la CAF et soutenue 
par la Ville puise sa force dans 

L’une des plus anciennes 
associations d’aide  
aux devoirs du quartier  
La Noue – Clos-Français, 
soutenue par la municipalité 
et la Caisse d’allocations 
familliales, souhaite 
renforcer son équipe  
de bénévoles. 

Préparation des inscrip-
tions, demande de sub-
ventions, organisations 

des sorties familiales, recherche 
de bénévoles… Pour Marie-
France Verhille, présidente 
depuis 2016 de l’association 
Les Amis de l’école, la rentrée 
s’est jouée en plein mois d’août. 
Tout devait être prêt le 12 sep-
tembre pour accueillir une qua-
rantaine d’élèves de primaire 
à la maison de quartier Annie-
Fratellini. Depuis 33 ans, cette 
association créée sous l’égide 
d’Anne-Marie Boyer propose 
du soutien scolaire dans le quar-
tier La Noue – Clos-Français. 
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COUP DE CHAPEAU
à Mariam Diaby
Personnalité solaire  
du quartier La Noue – 
Clos-Français, Mariam Diaby  
ne se départit jamais  
de son sourire. Grâce à son 
association, Sarine Kiban 
Yagarou, cette Montreuilloise 
réunit chaque année une 
cagnotte et des fournitures 
scolaires pour permettre  
aux enfants, notamment  
aux filles de Kiban, son 
village natal, au Mali, d’aller  
à l’école. « Initialement, très 
peu de filles vont à l’école 
dans mon village. Moi, j’ai eu 
cette chance ! À travers mon 
action, je tiens à montrer  
ma reconnaissance. »

« L’aire des bosses » s’équipe de nouveaux jeux

Le Montreuillois  n  N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022

Inauguration  
du kiosque au 
square Barbara

Un kiosque avec bancs 
circulaires à l’entrée du square 
Barbara pour s’abriter  
ou pour accueillir des concerts 
acoustiques, c’est le projet 
d’un collectif d’habitants 
présenté lors du budget 
participatif de 2018. À l’issue 
d’un chantier participatif 
mené avec les Compagnons 
bâtisseurs début septembre, 
l’aménagement de cette 
nouvelle structure a été 
célébré le 9 septembre.

65
C’est le nombre  
de mètres consacrés 
à la fresque 
« Bienvenue  
à Montreuil »  
réalisée en août  
par les graffeurs 
Ensc et Keny et 
l’association Hard 
Déco sur la palissade 
des anciens  
locaux de l’Afpa,   
place du Général- 
de-Gaulle

Le contrat  
de ville 2023
Le mercredi 21 septembre,  
de 18 h 30 à 20 h 30, vous 
serez invités à venir débattre 
et échanger avec les services 
de la Ville, d’Est Ensemble  
et de l’État, en présence de 
Thomas Mettey, adjoint au 
maire de Montreuil délégué  
à la politique de la ville, 
et Gaëlle Miniette, déléguée 
du préfet, sur les sept années 
de politique de la ville  
à Montreuil (logement,  
cadre de vie, insertion, 
professionnelle, sécurité et 
prévention de la délinquance). 
Merci de confirmer votre 
présence auprès de  
Claudine Bonin :  
claudine.bonin@montreuil.fr 
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Une escale beauté en 
ces temps de rush de 
rentrée ? C’est ce que 

propose le salon de coiffure du 
20, rue Alexis-Lepère, que sa 
gérante, Anne-Sophie Sokkah 
a ouvert en 2018. « Ancienne 
comptable pour une chaîne de 
distribution de produits culturels, 
j’ai profité d’un congé parental 
pour changer de vie profession-
nelle en cherchant une affaire 
à reprendre. » Reconversion 
réussie pour cette mère de cinq 
enfants qui a saisi l’opportunité 
d’un salon de coiffure vacant en 
embauchant deux coiffeuses et 

deux esthéticiennes. « Ce salon 
existe depuis 1968. Il s’appelait 
Chez Anita. L’ancienne gérante 
tenait à ce qu’il demeure un 
salon de coiffure. » Et a apprécié 
qu’il soit repris par une native 
de Montreuil qui a grandi à la 
Boissière. Afin d’y développer 
un pôle minceur, Anne-Sophie 
s’est formée aux dernières tech-
niques de drainage lymphatique 
et à la méthode inventée par 
la Brésilienne Renata França, 
douce et manuelle, qui fait 
fureur sur les réseaux sociaux 
tant les résultats obtenus sont 
spectaculaires. Anne-Sophie Sokkah (à g.) et sa collaboratrice Shirley Chambers.

ZÉRO GASPILLAGE.  Pour Déclic écologique, le meilleur 
déchet, c’est celui qu’on ne produit pas !

Atelier écoresponsable durant le Bel Été d’Est Ensemble.

ners impromptus » qui accom-
pagnent les établissements 
dans la gestion du gaspillage 
alimentaire notamment, tout 
en sensibilisant les clients au 
cours de performances artis-
tiques. « Le premier impact 
sera plus économique qu’éco-
logique, en réduisant les fac-
tures d’eau, d’électricité, en 
cuisinant les produits dans leur 
totalité pour ne rien jeter. La 
transition écologique devrait 
être incitative pour les entre-
prises », reconnaît Thierry 
Guenin, chef cuisinier de 
La FabU. Côté grand public, 
Déclic écologique a animé le 
Bel Été d’Est Ensemble au 
parc des Guilands avec des 
ateliers écoresponsables. Une 
façon de partager dès le plus 
jeune âge des pratiques pour 
la planète. 

À SAVOIR
declic-ecologique.com

mie verte 2021 d’Est Ensemble, 
suggère « des écogestes que 
chacun s’approprie », explique 
Tristan Duhamel, sans qu’ils 
soient culpabilisants ou contrai-
gnants, tant dans les entreprises 
du tertiaire que dans la restau-
ration. Avec l’ambition de tra-
vailler aussi avec les centres 
de santé. 

INCITER  
LES ENTREPRISES
À Montreuil, la jeune entreprise 
de conseil travaille déjà avec 
Emmaüs pour la bureautique. 
La Fabrique utile (La FabU du 
cinéma Le Méliès), les restau-
rants du Nouveau Centenaire et 
de l’Esat Marsoulan ont quant 
à eux bénéficié des « déjeu-

Déclic écologique, 
fleuron de l’économie 
verte, propose un 
accompagnement sur 
mesure aux entreprises et 
aux particuliers afin qu’ils 
réduisent leurs déchets. 

Tristan Duhamel, mon-
treuillois et graphiste 
freelance de profession, 

a su faire de son intérêt pour le 
zéro gaspillage et pour l’envi-
ronnement et de sa passion pour 
l’écologie une deuxième activité 
en créant, en 2018, Déclic écolo-
gique. Une entreprise de conseil 
pour aider les entreprises à réa-
liser leur transition écologique 
et à réduire leurs déchets – pour 
information, 25 % seulement des 
20 millions de tonnes de déchets 
annuels produits en France sont 
aujourd’hui recyclés. Forte de 
deux salariés et de nombreux 
consultants, l’entreprise, déjà 
lauréate du trophée de l’écono-
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COUP DE CHAPEAU
à Delphine Blanc-Rouchossé 
Lorsqu’elle est arrivée  
à Montreuil, il y a trois ans,  
Delphine a senti que  
« c’était le moment de 
mettre ses valeurs en 
pratique ». C’est ainsi qu’elle 
a fondé l’antenne locale  
de l’association Artisans  
du monde, qui milite pour  
le commerce équitable. 
La nouvelle coprésidente 
espère bientôt développer 
l’éducation à l’éthique,  
à la solidarité et au respect 
de l’environnement dans  
les écoles, et introduire  
des marchés solidaires  
dans les quartiers.
montreuil@artisansdumonde.org 

Escale beauté, histoire d’une reconversion réussie

N° 144    Du 15 au 28 septembre 2022    Le Montreuillois

Fête de la rentrée  
rue de l’Église

Le 24 septembre, l’heure  
sera à la fête rue de l’Église,  
Les commerçants s’y 
installeront sur l’espace 
public, 100 % piéton, pour 
proposer activités ludiques  
et gourmandises. Un food 
market avec le fameux bar à 
huîtres et les arancini à l’encre 
de seiche de la poissonnerie 
Montreuil-sur-mer, un atelier 
maquillage, la fanfare Fracatac, 
un photographe ambulant  
et un concert à la Cave  
de Montreuil animeront  
ce rendez-vous.

Inscriptions aux 
cours de Sculpture 
Paris Montreuil
Cette association vous  
permet de travailler le bronze, 
la céramique, la taille ou 
la pâte de verre. Au total, 
dix disciplines proposées dans 
des ateliers hebdomadaires 
qui ont lieu les mercredis 
et les jeudis toute la journée. 
Vous pouvez participer à la 
soirée d’inscription qui aura lieu 
à l’atelier le jeudi 29 septembre 
de 17 h à 21 h. En attendant, 
l’atelier propose un stage 
de raku durant la journée 
du 23 septembre. 
24, rue Saigne ; inscriptions sur place,  
à info@sculptureparismontreuil.com  
ou au 06 87 14 51 42.

Conseil de quartier 
Centre-ville
Prochain rendez-vous 
le jeudi 15 septembre  
de 20 h à 22 h 30 dans la salle 
de réunion de l’antenne de vie 
de quartier Gaston-Lauriau.
35 bis, rue Gaston-Lauriau. 
Contact : cdq.centreville@gmail.com
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DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr
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Chaque été depuis dix 
ans, l’association 
O’badaboum, créée par 

Rabie Halfaoui, investit l’entrée 
du parc Montreau avec les jeux 
gonflables du Parcaboutchou. Et 
pour les 2-14 ans, c’est l’éclate ! 
Grâce à ses petits prix (10 € la 
journée ou 5 € l’heure), et ses 
tout petits prix pour les asso-
ciations d’enfants autistes et 
les centres de loisirs, le plus 
grand nombre peut bénéficier 
du trampoline à élastiques, des 
toboggans, de la faucheuse, 
des deux châteaux, du jump 

pour sauter de plusieurs mètres 
de haut et se réceptionner en 
douceur et de la pataugeoire, 
qui a été particulièrement 
appréciée les après-midis de 
grande chaleur. Ainsi, cette aire 
d’amusement a régalé quelque 
20 000 personnes cet été. Asma, 
7 ans, est venue tous les jours 
avec ses parents. « Je me suis fait 
des copains ! » « Montreuillois 
de souche », Rabie Halfaoui a 
grandi à la cité de l’Amitié. « Je 
voulais créer quelque chose qui 
profite à ceux qui ne partent pas 
en vacances », explique-t-il. n L’équipe de l’association O’badaboum avec quelques enfants. 

ÉVÉNEMENT.  Lors de la fête de quartier, venez 
rencontrer vos associations et vos voisins !

À ne pas rater : la compagnie de théâtre de rue sur échasses Acidu.

Les bibliothécaires de Daniel-
Renoult, quant à eux, vous 
invitent à mitonner des poèmes 
dans un grand couscoussier. 
Didattica, association initia-
trice de la friche Un tramway 
nommé désir, présentera une 
grande maquette réalisée par 
les petites mains des archi-
tectes en herbe des centres de 
loisirs. À quoi il faut ajouter les 
jeux, le Photomaton, la fresque 
participative et les frichtis 
proposés par les associations, 
en particulier les crêpes à prix 
modique à confectionner soi-
même de Rues et Cités. 
Côté scène, ne manquez pas les 
interventions de la compagnie 
de théâtre de rue montée sur 
échasses Acidu, les démonstra-
tions de danse afro de Lacoste, 
les artistes montreuillois de 
l’association IAPS ou le spec-
tacle proposé par La Ruffinerie. 
Et en guest, Yaro, nouvelle 
sensation de la scène rap. Un 
véritable régal ! n 

vos sens, agrandir vos yeux, 
titiller vos narines, taquiner 
vos papilles…  

PHOTOMATON,  
FRESQUE ET FRICHTIS 
Les centres de loisirs ont prévu 
un rallye aussi sportif que sen-
soriel comprenant des activités 
physiques, que ponctueront des 
pauses pour boire des jus de 

fruits et de légumes et goûter 
de délicieux smoothies. Il sera 
possible, dès 14 h, de prendre 
part à un atelier de fabrication 
de pain au levain d’une grande 
qualité nutritionnelle, grâce au 
four à pain mobile de Didier 
Bodelot. Mais aussi de s’enga-
ger pour un tournoi de baby-
foot proposé par l’association 
Montreuil souvenir 93. 

Rendez-vous samedi 
17 septembre à l’Orée  
du parc Montreau pour 
faire la fête lors d’une 
journée pleine de surprises 
et de délices à déguster 
sans modération. 
L’occasion aussi de 
rencontrer les associations 
et les habitants qui font 
vivre le quartier. 
 

C’est l’événement de 
la rentrée ! La tradi-
tionnelle fête de quar-

tier aura lieu le samedi 17 
septembre, de 12 h à 20 h, à 
l’Orée du parc Montreau, trait 
d’union naturel entre les Ruffins 
et Le Morillon, et sera placée 
sous le signe de la gourmandise. 
Les Cousines, Tata, Solimôme, 
Re-belle, Femmes du Morillon 
entre autres, à savoir la grande 
famille des acteurs, anima-
teurs, associatifs, habitants du 
quartier mettront en œuvre un 
programme qui va réveiller 
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COUP DE CHAPEAU
à Yahya Diaby 
Animateur à La Ruffinerie,  
ce jeune homme de 21 ans a 
longtemps vécu à Montreuil  
et continue de s’y impliquer. 
« J’ai grandi avec l’association 
Lez’arts dans les murs, qui 
était mon terrain de jeu avant 
que j’y effectue mon service 
civique. J’ai l’impression d’être 
un relais de cet état d’esprit 
que j’aime partager avec  
les enfants d’ici. » Étudiant  
en Staps* pour devenir 
coach sportif, il met ses 
connaissances à profit pour 
organiser des animations  
avec le jeune public. 
* Sciences et techniques  
des activités physiques et sportives.

Parcaboutchou fait chaque année la joie de tous 

Travaux en cours

Dans le cadre du chantier 
concernant le réseau 
d’assainissement,  
la rue Pierre-Curie  
est en travaux jusqu’en 
décembre 2022. Le chantier 
remonte progressivement  
la rue Victor-Hugo vers celle 
de la Patte-d’Oie, déviant  
le bus 127 par Fontenay 
jusqu’à un arrêt provisoire 
avenue Ernest-Renan.  
La rue Babeuf étant 
également en travaux 
jusqu’en décembre,  
la circulation est déviée  
par la rue du Quatrième-
Zouave, à Rosny. Le chantier 
de la rue des Blancs-Vilains  
entre les rues Charles-
Delavacquerie et des Ruines 
durera jusqu’à fin octobre, 
la circulation y étant  
également déviée par  
la rue du Quatrième-Zouave. 
La rue Jules-Guesde sera  
en travaux de la rue Charles-
Delavacquerie à la rue 
Daniel-Renoult jusqu’à 
mi-octobre, et de l’avenue 
Victor-Hugo à la rue Paul-
Lafargue jusqu’à la mi-
novembre. Le chantier de la 
rue des Braves, commencé  
en septembre, durera jusqu’à 
fin décembre. La circulation y 
étant interdite durant la durée 
des travaux, la rue sera 
accessible aux riverains  
matin et soir.

Venez cultiver  
un potager
L’association Fruits défendus 
vous propose d’intégrer  
le groupe potager afin  
de cultiver une parcelle  
et de récolter des légumes  
en commun. Aucune notion  
de jardinage n’est requise.  
Par ailleurs, le marché de 
producteurs est de retour 
tous les samedis matin  
de 9 h 30 à 12 h, avec 
possibilité de visiter  
la parcelle. Adhésion  
à prix libre. 
22, rue Pierre-Jean-de-Béranger.

DES ARTICLES DE : 
CHRISTINE CHALIER  
christine.chalier@montreuil.fr
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DES IDENTITÉS ARCHITECTURALES CONTEMPORAINES, POUR TOUS LES STYLES DE VIE

•   Une résidence composée de 2 îlots totalisant 111 logements, l’un à l’architecture 
sobre et urbaine et le second affi chant une silhouette lumineuse et élégante.

•   Des cœurs d’îlots arborés, habillés d’une nature fl orissante et verdoyante.

•   Des appartements déclinés du studio au 5 pièces duplex, dévoilant de généreux 
volumes et de multiples orientations.

•   Des espaces extérieurs privatifs pour tous les logements.

DES APPARTEMENTS DE STANDING OUVERTS SUR UN ENVIRONNEMENT VERDOYANT

•   59 appartements, du studio au 5 pièces duplex, offrant des volumes spacieux 
baignés de lumière.

•   Balcon, loggia, terrasse ou jardin pour la majorité des logements. 

•   Un écrin de nature nourri d’une verdure apaisante et de massifs fl euris colorés.

•   Une conception architecturale originale, marquée par des lignes modernes et raffi nées.

DÉCOUVREZ UNE NOUVELLE OPPORTUNITÉ DE DEVENIR PROPRIÉTAIRE D’UN APPARTEMENT DE STANDING
AU CŒUR D’UN QUARTIER DÉJÀ INCONTOURNABLE

GRAND LANCEMENT COMMERCIAL À MONTREUIL
LES 30 SEPTEMBRE, 1ER ET 2 OCTOBRE

Q U A R T I E R  N A T U R E

Boissière-Acacia offre un cadre de vie idéal, où s’épanouir jour après jour en profi tant d’une nature verdoyante sublimant 
le quotidien. Les résidents bénéfi cient d’une offre scolaire riche, ainsi que de nombreux services et commerces à proximité, 

pour un confort exceptionnel. Quartier connecté, Boissière-Acacia verra prochainement, à horizon 2023**, l’arrivée 
de la station La Dhuys sur la ligne 11 du métro, située à 4 min* à pied et permettant de rejoindre Châtelet en 21 min**.

nexity.fr
0800 11 06 95

ca-immobilier.fr/quartiernature
01 48 88 88 00

* Source : Google Maps. Temps de trajet donné à titre indicatif. ** Source : prolongementligne11est.fr. Temps de trajet donné à titre indicatif. (1) Les logements éligibles à la TVA à taux réduit sont soumis à un plafond de
prix au m2 de surface utile, 3 861 € hors taxe/m2, zone A, TVA à taux réduit selon l’article 278 sexies 11° du Code Général des Impôts, sous réserve d’une modifi cation de la réglementation en vigueur. Sous conditions 
d’éligibilité. SAS Apollonia au capital de 331 284 euros - 2 rue Olympe de Gouges - 92600 Asnières-sur-Seine - RCS Paris B 332 540 087. France. CRÉDIT AGRICOLE IMMOBILIER PROMOTION – Siège social 12 place des États-Unis, 92545 Montrouge 
cedex – Société par Actions Simplifi ée au capital de 56 278 960 euros – R.C.S. Nanterre 397 942 004 – Groupe Crédit Agricole. © Crédit Agricole Immobilier - Toute reproduction du contenu de cette annonce sans l’autorisation de Crédit Agricole Immobilier 
est interdite. Document non contractuel, illustrations non contractuelles à caractère d’ambiance, la représentation des prestations intérieures et extérieures est indicative. Illustrations : Kreaction. Architectes : Buhler, Vergely, Architecte Eric Lapierre Expérience, Architecte 
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ESPACE DE VENTE

TVA 5,5%(1)À PARTIR DU 30 SEPTEMBRE, RENDEZ-VOUS DANS NOTRE ESPACE DE VENTE : 
268, BOULEVARD DE LA BOISSIÈRE, 93100 MONTREUIL 
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quelles on devine l’amour 
des admirateurs transis et 
la tendresse qu’ils inspirent 
au collectionneur.
Jusqu’au 30 septembre
Le Mange Disc, 50, rue de 
Romainville. Du lundi au vendredi  
de 9 h à 15 h et de 17 h à minuit, le 
samedi de 17 h à minuit. Entrée libre.

XD – Julie SAS
EXPOSITION
Cette exposition s’appuie sur 
l’affaire Xavier Dupont de 
Ligonnès et la multiplication 
des enquêtes – judiciaires, 
journalistiques…  – qu’il 
a, par un phénomène de 
fantasmagorie collective, 
engendrée. Confrontant 
logiques de procédure judi-
ciaire, délire paranoïaque et 
réflexion spéculative, XD 
n’est pas tant l’exposition 
d’une disparition que celle 
de formes de surveillances 
collectives intériorisées et 
teintées d’angoisse.
Du 21 septembre au 10 décembre
Maison populaire. Entrée libre ; 
vernissage mardi 20 septembre  
de 18 h à 21 h.

Visages  
des mondes ouvriers
EXPOSITION
Les photographes Lily Fra-
ney, Jean-François Grau-
gnard et Gérard Mazet 
présentent leur vision du 
monde ouvrier en noir et 
blanc ou en couleurs, contri-
buant ainsi à remettre dans 
la lumière celles et ceux 
qui représentent encore en 
France 20 % des actifs.
Jusqu’au 30 décembre.
Musée de l’Histoire vivante.

Michel Ragon,  
un autodidacte  
sur la brèche
EXPOSITION
Écrivain, critique d’art, 
critique littéraire, histo-
rien, féru des mouvements 
ouvriers mais aussi d’ur-
banisme et d’architecture, 
Michel Ragon (1924-2020) 
fut un penseur humaniste 
tous azimuts. Redécouvrez 
cet autodidacte éclectique 
au musée de l’Histoire 
vivante.
Jusqu’au 30 décembre.
Musée de l’Histoire vivante.

MUSIQUE

Kösmik Kamël
CONCERT
Kösmik Kamël propose une 
musique afro-orientale avant-
gardiste et hypnotique. Autour 
de Djikö, auteur-compositeur-
interprète du projet, la guitare, 
la voix, le clavier oriental se 
marient à des samples électro 
dans une géométrie variable 
qui cherche à surprendre, 
étonner et exprimer les fan-
tasmes musicaux de l’artiste.
Vendredi 16 septembre, 20 h.
Le Fait-tout, 166, rue Édouard-Branly. 
Entrée participative.

Rock’n’Chaabi Party
CONCERTS
Une soirée  qui  mêle 
rock’n’roll et grooves en-
voûtants du Maghreb avec le 
groupe montreuillois Bab El 
West et le talentueux clavié-
riste Kenzi Bourras.
Vendredi 16 septembre, 20 h 30.
La Marbrerie. 9 et 12 €.

Phonographe Corp
BOOK RELEASE PARTY
Venez fêter la sortie du livre 
Phonographe Corp relatant 
dix années d’aventures jour-
nalistiques dans le milieu des 
partys. Avec une line-up de DJ 
cousu main.
Vendredi 16 septembre, 23 h.
Le Chinois. 8 et 10 €.

Brazil party !
BAL BRÉSILIEN
Les musiciens de la roda de 
samba du collectif Zabumba 
invitent leurs potes à jouer, 
chanter, improviser sur les 
grands classiques du réper-
toire et certaines perles moins 
connues du grand public ! Un 
grand bal brésilien qui se ter-
minera par des DJ sets.
Samedi 17 septembre, 20 h 30.
La Marbrerie. De 7 à 12 €.

Baajar au Chinois
LABEL NIGHT
Le collectif Baajar invite les 
artistes du label stambouliote 
Kanto Records au Chinois 
Montreuil pour un festin 
musical assuré par une line-
up originale aux influences 
downtempo house, électro-
funky et néo-electronica. 
Parmi eux, Netam, fascinant 
producteur originaire d’Istan-
bul.
Samedi 17 septembre, 23 h.
Le Chinois. 10 €.

Parasoll festival !
SCÈNE EXPÉRIMENTALE 
SUÉDOISE
Huit artistes sonores suédois, 
dont certains se produisent 
pour la toute première fois 
en France, seront sur la 
scène des Instants chavirés 
pour ce festival qui se pour-
suivra le 16  septembre au 
Sample de Bagnolet. Trois 
jours d’expérimentations, de 
performances électroniques, 
cuivres, drone, noise, free 
music, avant pop, électroa-
coustiques, DJ sets et impro-
visation… Et une rencontre 
avec des musiciens franci-
liens du collectif Coax.
14 et 15 septembre, 20 h.
Les Instants chavirés. 10 et 12 €, 30 € 
le pass.

RegBand 
Sound Part live
Concert
Le RegBand est un groupe de 
création de musique locale et 
poétique du monde d’ici et de 
maintenant, Des compos rock 
originales aux thématiques 
universelles et contempo-
raines, une impulsion musi-
cale, un désir vibratoire.
Dimanche 18 septembre, 14 h 30.
Le Fait-tout, 166, rue Édouard-
Branly. Accès libre.

Quasi
MUSIQUE EXPÉRIMENTALE

« Quasi » est un moment à 
part et convivial au sein de la 
programmation des Instants 
chavirés centré sur la scène 
expérimentale locale, avec 
les artistes Vincent Jehanno, 
Céleste Gatier et le groupe 
Rampart. Pour cette nouvelle 
saison, « Quasi » entame un 
partenariat avec la classe 
de composition en musique 
électroacoustique du conser-
vatoire Jacques-Higelin de 
Pantin, dont un membre fera 
un live à chaque session.
Mardi 20 septembre, 20 h.
Les Instants chavirés. Entrée libre.

VENUS 555
PERFORMANCE 
CHORÉGRAPHIQUE
Emanuelle Soum rassemble 
six performeuses issues de la 
danse, du cirque, de la ball-
room, du rap et de la club 
culture londonienne, pour 
explorer la liberté de mouve-
ment. Avec cette chorégraphie 
vibrante, elle questionne par la 
danse ce qui, aujourd’hui, fait 
le féminin.
Jeudi 22 septembre, 19 h.
La Marbrerie. 15 et 20 €.

Han Bennink  
et Terrie Ex
MUSIQUE EXPÉRIMENTALE
Attention légendes ! Han 
Bennink, batteur, percus-
sionniste sans qui la free 
music ne serait pas la même, 
et Terrie Ex, guitariste sans 
qui le rock expérimental ne 
serait pas le même ! Concert 
exceptionnel par nature, 
doublement même puisque 
l’on fêtera les 80 ans d’Han 
Bennink !
Jeudi 22 septembre, 20 h 30.
Les Instants chavirés. De 10 à 14 €

Montreuil swing party
DANSE
Précédée d’une initiation 
au swing, la soirée propo-
sera un concert du Ginger 
Stompers, un quintet formé 
autour de la passion pour la 
musique des années 1930-
1940, des clubs d’Harlem 
au lendemain de la Prohibi-
tion, au travers de standards 
chantés de Fats Waller, Slim 
Gaillard ou du Nat King 
Cole trio.
Vendredi 23 septembre, 19 h.
La Marbrerie. 12 et 15 €.

Petite Gueule  
et Julieta
HIP-HOP
La douzième édition du fes-
tival itinérant Maad in 93 
réunira au Café La Pêche 
l’artiste montreuilloise Pe-
tite Gueule, la talentueuse 
beatboxeuse Julieta et le DJ 
Metodkilla, beatmaker pro-
ducer du groupe Diverset. 
Les rappers montreuillois 
Ivanos et Kal Speredia, 
complices de Petite Gueule, 
feront une apparition.
Vendredi 23 septembre, 20 h.
Les Instants chavirés. 8 et 10 €.

Les Rimazics d’été
CONCERTS
Histoire de prolonger l’été, 
cette édition fait la part belle 
à l’expression francophone 
intergénérationnelle, avec 
Barthélemy Saurel, Zora 
Bensliman, Claudio Zaret-
ti, Aïcha Touré, Renobert, 
Lana Desôza, Olivier Eyt, 
Yannick Jamin, Human Bri-
gade et Cyril Adda.
Samedi 24 septembre, 14 h.
Espace commercial 
Croix-de-Chavaux.

Sortir à Montreuil
« La culture partout et pour tous »

CYAN  = 0 
MAGENTA = 100
JAUNE  = 80
NOIR  = 0

Le Montreuillois

Le Montreuillois journal 

Trans Kabar
CONCERT
ZicaMontreuil propose de 
découvrir le groupe mon-
treuillois Trans Kabar, mé-
lange du maloya, du rock et 
du free-jazz, mais aussi plus 
que la somme des trois. C’est 
l’expression d’un groupe pris 
en flagrant délit de marron-
nage musical, ivre de liberté.
Samedi 24 septembre, 15 h 30.
Bibliothèque Robert-Desnos. 
Entrée libre.

Soirée techno  
à La Marbrerie
DANSE
Le collectif Radikal s’associe 
au Label Warok pour vous 
proposer 7 heures de techno 
immersive, avec les artistes 
AWB, BLNDR, Clotur et 
Vel.
Samedi 24 septembre, 22 h.
La Marbrerie. 12 et 15 €.

Musique 
expérimentale  
au Chinois
CONCERT
Pour célébrer la fin de l’été, 
Le Chinois convie la produc-
trice et DJ française Myako, 
ainsi que Phillip Jondo et 
Ultra Low Velocity, au cours 
d’une soirée très sonore.
Samedi 24 septembre, 23 h.
Le Chinois. 10 €.

Rami Khalifé
CINÉ-CONCERT
Membre du duo Aufgang, 
Rami Khalifé est né à Bey-
routh en 1981. Il poursuit 
une carrière internationale 
comme pianiste et compo-
siteur de musique qui trans-
gresse les limites. L’ensemble 
de son travail se nourrit de 
son vécu à Beyrouth pendant 
la guerre du Liban, et de son 
brutal exil à Paris à l’âge de 
8 ans.
Mercredi 28 septembre, 20 h 30.
La Marbrerie. De 12 à 18 €.

SPECTACLES

900 Something  
Days Spent  
in the XXth Century
DANSE
Neuf cents, c’est à peu près 
le nombre de jours que Némo 

Sorties en famille, 
spectacles, concerts, 

ateliers, balades… 

Retrouvez chaque vendredi  
dès midi, sur les réseaux sociaux  
du Montreuillois, nos bons plans 
du week-end.

Le Montreuillois  n  N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022

DU 15 AU 28 SEPTEMBRE� MUSIQUE, THÉÂTRE, CINÉ, DANSE, EXPOS... 19

Flouret a passé au xxe siècle. 
Ce dont il se souvient, ce 
sont les grands chantiers qui 
lui servaient de terrains de 
jeu. Entrepôts ferroviaires, 
parkings ou tunnels, usines 
désaffectées, des lieux non 
dédiés à la danse qui nour-
rissent aujourd’hui son 
travail chorégraphique.  
Dès 8 ans.
28 et 29 septembre, 20 h 30.
Les Chaudronneries de Montreuil, 
124, rue de Rosny. 12 et 16 € ; 
réservation sur dansedense.com

Working Girls
SPECTACLE
Spectacle mis en scène par 
Michael Batz et composé 
de deux pièces passionnées 
donnant la parole aux pros-
tituées : La Dernière Petite 
Fille, de Kay Adshead, 
une fille de 13 ans dans le 
nord de l’Angleterre qui 
s’échappe d’une institution 
et tombe dans les mains 
d’un réseau de gangsters 
impliqué dans le trafic de 
sexe ; et Maria la Simple 
d’Isabel Allende.
Jeudi 29 septembre, 16 h.
Bibliothèque Robert-Desnos.

EXPOSITIONS

Fluide
EXPOSITION DE MOBILIER
Les objets conçus par 
le designer anglais mais 
néanmoins parisien Jeremy 
Edwards invitent le public 
à participer au processus 
de création, imaginer des 
variations, entrer dans une 
démarche d’appropriation 
pour interpréter à sa façon. 
Jusqu’au 30 septembre.
Galerie éphémère, 1, rue Kléber. 
Du vendredi au dimanche de 15 h à 
19 h. Sur rendez-vous en semaine : 
06 64 78 94 68.

Johnny à peu près
EXPOSITION
Le collectionneur Filo 
a rassemblé toiles, des-
sins, sculptures et autres 
tapisseries réalisés par 
des fans de Johnny Hally-
day désireux d’entretenir 
son culte. Des œuvres de 
l’à-peu-près à travers les-

Michel Ragon, un autodidacte sur la brèche.
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ADRESSES RÉCURRENTES
Café La Pêche, 16, rue Pépin. Tél. 01 71 86 29 00 ; 

lapeche@montreuil.fr ; Facebook : Café La Pêche 
Montreuil ; lapechecafe.com

Centre Tignous d’art contemporain, 
116, rue de Paris. Réservation : 
centretignousdartcontemporain.fr

Comme vous émoi, 5, rue de la Révolution.  
Tél. 09 50 77 67 89 ;  
contact@commevousemoi.org

Le Chinois, 6, place du Marché.  
Facebook : Le Chinois de Montreuil.

Les Instants chavirés, 7, rue Richard-Lenoir.  
Tél. 01 42 87 25 91 ; instantschavires.com

Lez’arts dans les murs, 69, rue Pierre- 
de-Montreuil. Entrée prix libres,  
adhésion demandée.

Maison populaire, centre d’art,  
9 bis, rue Dombasle.  
Tél. 01 42 87 08 68 ; maisonpop.fr

La Marbrerie, 21, rue Alexis-Lepère. 
Tél. 01 43 62 71 19 ; lamarbrerie.fr

Musée de l’Histoire vivante,  
31, bd Théophile-Sueur. Mercredi, jeudi  
et vendredi de 14 h à 17 h, samedi et dimanche  
de 11 h à 18 h. Tél. 01 48 54 32 44 ou 

01 48 54 36 08 ; museehistoirevivante.fr
Théâtre de verdure de La Girandole,  

65, rue Pierre-de-Montreuil. Tél. 01 48 57 53 17 ; 
billetterie@girandole.fr 

Théâtre public de Montreuil, salle Jean-
Pierre-Vernant, 10, place Jean-Jaurès. 
Tél. 01 48 70 48 90 ; theatrepublicmontreuil.com

LES BIBLIOTHÈQUES
– Bibliothèque Robert-Desnos, 14, bd Rouget- 

de-Lisle. Tél. 01 83 74 58 58 ;  
bibliotheque-robert-desnos@est-ensemble.fr

– Bibliothèque Paul-Éluard, 10, rue Valette. 
Tél. 01 48 57 66 56 ;  
bibliotheque-paul-eluard@est-ensemble.fr

– Bibliothèque Colonel-Fabien, 118, avenue  
du Colonel-Fabien. Tél. 01 48 57 64 41 ;  
bibliotheque-colonel-fabien@est-ensemble.fr

– Bibliothèque Daniel-Renoult,  
22, place Le Morillon. Tél. 01 48 54 77 17 ;  
bibliotheque-daniel-renoult@est-ensemble.fr

Sur Internet et les réseaux : montreuil.
bibliotheques-estensemble.fr ; Facebook :  
@BiblioMontreuil ;  
Twitter : bibliothequesdemontreuil

ADRESSES ET INFOS PRATIQUES

  MUSIQUE, THÉÂTRE, CINÉ, DANSE, EXPOS...� DU 15 AU 28 SEPTEMBRE20

N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022  n  Le Montreuillois

La municipalité  
et les acteurs culturels  
ont concocté un riche 
programme. Revue  
de détail. 
Des visites guidées.
Les 16 et 17 septembre, on pourra 
visiter Mozinor, édifice industriel 
construit en 1975 et labellisé « Archi-
tecture contemporaine remarquable ». 
Les Murs à pêches ouvriront leurs 
parcelles riches d’un passé horticole 
de plusieurs siècles. L’église Saint-
Pierre-Saint-Paul, en cours de restau-
ration, livrera ses secrets. Une visite 
imaginaire permettra de découvrir le 
tableau Au temps d’Harmonie de Paul 
Signac. L’association les Saxifragettes 
vous baladera au fil des rues de Mon-
treuil. Enfin, des visites personnalisées 
vous feront découvrir les coulisses du 
Théâtre public de Montreuil (TPM).

Des pièces de théâtre.
Au théâtre municipal Berthelot – Jean-
Guerrin, la metteuse en scène et cher-
cheuse montreuilloise Aurore Evain, 
spécialiste du matrimoine, enchan-
tera avec ses Contes des fées (le 24 à  
17 h). Le Théâtre des Roches a mis 
à l’affiche Dures à cuire, du théâtre 
de rue qui se jouera en plein air place 
Jean-Jaurès (le 18 à 16 h). Le Théâtre 
de La Girandole a programmé :  
5 femmes pour une prière, évoca-

tion de la Syrie (20 septembre et 
4 octobre) ; Elle(s), seule en scène 
racontant le destin de quatre pion-
nières qui bataillèrent pour le droits 
des femmes (22 et 23 septembre, et  
1er et 2 octobre) ; et Just us/poèmes à 
cracher (du 24 au 27 septembre). Le 
Théâtre de La Noue proposera une 
lecture de La Condition ouvrière de 
Simone Weil par les participants de 
l’atelier théâtre du quartier (le 25 à  
17 h). Et La Ruffinerie exhumera les 

Souvenirs d’une morte vivante, de la 
communarde Victorine Brochet, le 16 
à 20 h.

Des ateliers. 
Les Cousines initient à la photo-
graphie via leur Caravana Obscura, 
dans la prairie des Murs à pêches (les  
17, 18, 21, 24 et 25 septembre de 14 h 
à 17 h). La Maison pop propose un 
atelier de rap au féminin (le 21 à 18 h). 
N’hésitez pas à participer à l’atelier 

d’écriture « Toi, moi, nous  : une 
femme, un héritage » au centre social 
SFM, le 23 septembre de l4 h à 18 h.

Des rencontres. 
Grâce au Grand Loto des artistes 
oubliées à la bibliothèque Robert-
Desnos, vous découvrirez des talents 
méconnus (le 16 à 18 h 30 à Desnos 
et le 21 à 14 h 30 au 100, rue Hoche). 
Le collectif d’autrices locales Créa-
ture présentera « Le Matrimoine de 

demain » : quatre autrices contem-
poraines invitées pour une soirée 
d’échanges au théâtre Berthelot – 
Jean-Guerrin (le 24 à 20 h 30). 

De la musique. 
Concert interactif de l’ensemble 
Sequenza 9.3 intitulé Mémoire vivante 
à la bibliothèque Robert-Desnos le  
23 à 18 h 30 avec des musiques tradi-
tionnelles des cinq continents. Ciné-
concert autour des courts métrages 
d’Alice Guy, pionnière méconnue 
du cinéma, au Méliès le 18 à 14 h.  

Des expos. 
Au centre Tignous auront lieu des 
visites commentées de l’exposition 
Broder, déborder, de la réalisatrice 
Dominique Cabrera et de dix bro-
deuses montreuilloises. La Maison 
pop a invité (le 21 à 17 h 30) la pho-
tographe Randi Maroufi dont l’expo-
sition Lycée pro met en scène des filles 
dans la filière d’apprentissage auto-
mobile. Le théâtre Berthelot exposera 
Je suis slogan de l’artiste Xavier, 
qui explore l’expression citoyenne 
dans l’espace public. Sur les grilles 
du square Patriarche, prendra place 
l’exposition photographique Genre, 
la ville t’appartient d’Émilie Hanrot. 
À noter également, le polyptique de 
l’artiste Guillaume Bottazzi à l’entrée 
de la résidence étudiante Georges-
Méliès. 

JUSQU’EN OCTOBRE, CÉLÉBREZ LE MATRIMOINE  
ET LE PATRIMOINE À MONTREUIL

COURS, 
ATELIERS, 

STAGES

Salsa & son 
JOURNÉE PORTES OUVERTES
Sylvie Grande et Carlos 
Rafael Gonzalez Justo 
vous proposent d’assis-
ter à des séances de salsa 
cubaine en préambule aux 
cours qui commenceront le 
24 septembre. Débutants, 
intermédiaires et confirmés 
bienvenus.
Samedi 17 septembre, de 13 h à 18 h.
Centre Pierre-Mendès-France,  
59, rue de la Solidarité. Entrée libre.

Raku
STAGE
Stage d’initiation et de per-
fectionnement à la technique 
japonaise ancestrale de cuis-
son raku liée à la cérémonie 
du thé. Deux rendez-vous. 
Dès 13 ans, ados et adultes 
(tous niveaux, ouvert aux 
débutants).
24 septembre et 15 octobre.
Maison populaire. De 115 à 130 €.

Écrire pour le plaisir
ATELIER D’ÉCRITURE
L’autrice Isabelle Renaud 
vous propose d’écrire à par-
tir de vous-même pour aller 
chercher votre voix, explorer 
des pistes inattendues, pour 
partager vos textes avec 
d’autres.
Tous les mardis.
Comme vous émoi. De 19 h 15  
à 20 h 45 jusqu’au 17 janvier.  
Tél. 06 82 93 80 97 ou isabelle.
renaud2012@gmail.com

Comme vous émoi
ATELIERS ENFANTS
Du cirque avec Les Ouvriers 
de joie le mercredi après-
midi pour les enfants de 3 
à 9 ans. Du théâtre avec la 
compagnie Acéphale, de 8 à 

Marie Pavlenko  
et Marie Voyelle
PETIT-DÉJEUNER DÉDICACE
La Montreuilloise Marie Pa-
vlenko, autrice de littérature 
young adult et science-fiction, 
viendra présenter le tome 2 de 
sa fiction animalière Charam-
ba, hôtel pour chat, illustrée 
par Marie Voyelle.
Samedi 24 septembre, 11 h.
Librairie Folies d’encre. Entrée libre.

ÉVÉNEMENTS

Festiville
FESTIVAL
L’association Artblock pro-
duction vous invite à la  
4e édition de son festival. 
Expositions et animations. 
Restauration sur place.
Dimanche 18 septembre,  
de 12 h à 20 h. 
Place Paul-Langevin.

13 ans, le mercredi après-mi-
di. De l’éveil artistique avec 
l’Atelier des arts pour que les 
4-9 ans explorent les formes 
et les matières, un dimanche 
matin par mois.
Comme vous émoi. 
Renseignements : commevousemoi.
org  
ou 09 50 77 67 89.

Éveil artistique
ATELIER PARENT-ENFANT
Un moment de partage dans 
l’éveil créatif et sensoriel 
des enfants, un moment de 
douceur et de rencontres 
artistiques pour parents et 
enfants ! De 2,5 à 7 ans.
Un dimanche par mois, de 10 h à 11 h.
Comme vous émoi. 15 €  
par séance. Inscription à  
atelierdesartsm@gmail.com
ou au 06 16 86 13 29.

RENCONTRES

Émile Bravo
PETIT-DÉJEUNER DÉDICACE

Bédéiste et illustrateur fran-
çais, Émile Bravo est le papa 
des Épatantes aventures de 
Jules, adolescent choisi pour 
participer à un voyage à bord 
d’un vaisseau interstellaire. Il 
a également retracé les ori-
gines de Spirou, célèbre petit 
groom, sur fond de Seconde 
Guerre mondiale. Un univers 
graphique qui parle autant 

Traversée  
des paysages
BALADE À VÉLO
En passant par Montreuil et 
Rosny-sous-Bois, découvrez 
l’Est parisien et exercez votre 
regard sur la ville et la nature 
urbaine ! Au cours de la pro-
menade, vous observerez les 
différents points de repère 
urbains et paysagers et décou-
vrirez l’évolution urbaine des 

lieux parcourus.
Dimanche 25 septembre, 15 h.
Renseignements sur exploreparis.
com ; gratuit.

AVEC LES 
ENFANTS

Sciences infuses
FESTIVAL
Sciences infuses réunit tous 
les ans, en septembre, les bi-
bliothèques d’Est Ensemble 
sur le thème de la médiation 
scientifique  : l’énergie, la 
santé, les mathématiques… 
Des ateliers gratuits, des 
rencontres et des expositions 
pour découvrir les sciences. 
Rendez-vous tous les mer-
credis à 15 h à Robert-Des-
nos et le 24  septembre à 
Daniel-Renoult à 15 h.
Jusqu’au 8 octobre. Les bibliothèques 
de Montreuil. Entrée libre.

aux petits qu’aux grands.
Samedi 17 septembre, 11 h.
Librairie Folies d’encre. Entrée libre.

On ne va pas y aller 
avec des fleurs
RENCONTRE
L’association Les Missives 
présente un livre rassemblant 
neuf témoignages de femmes 
engagées dans la lutte armée, 
d’Action directe aux Farc 
en passant par les Brigades 
rouges. Pour en finir avec 
une figure de la révolution-
naire folle, furieuse, aliénée 
par amour, et rendre à ces 
femmes leur statut de sujets 
politiques responsables de 
leurs actes.
Jeudi 22 septembre, 19 h 30.
Librairie Libertalia. Entrée libre.

Yannick Haenel
RENCONTRE
Comment être anarchiste et 
travailler dans une banque ? 
Peut-on tout donner ? Dans 
son dernier roman, Le Tréso-
rier-payeur, Yannick Haenel 
(prix Médicis 2017) raconte 
comment il est possible, 
par la charité et l’érotisme, 
de résister de l’intérieur au 
monde du calcul.
Vendredi 23 septembre, 19 h.
Librairie Folies d’encre. Entrée libre.

Le maloya
CONFÉRENCE
Le maloya est la bande-son 
de l’île de La Réunion. Hérité 
des chants d’esclaves, il est 
longtemps considéré comme 
une musique de « nègres », de 
« sorciers ». Aujourd’hui, il 
porte toutes les couleurs de 
son île, grâce à ses figures, 
Lindigo, Christine Salem, 
Maya Kamaty… Plongez 
dans la musique et le cœur 
battant d’une île de l’océan 
Indien.
Samedi 24 septembre, 11 h.
Bibliothèque Robert-Desnos,  
Entrée libre.
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Annie Colère a ouvert 
mercredi 14 septembre  
le 10e Festival du film  
du Méliès en présence  
de toute l’équipe dans 
une salle pleine à craquer. 
Ce beau film de Blandine 
Lenoir, qui sortira en salles 
le 30 novembre et met en 
scène une Laure Calamy 
bouleversante, raconte  
la bataille pour le droit  
à l’avortement à travers 
l’action du MLAC 
(Mouvement pour  
la liberté de l’avortement 
et de la contraception).  
La cinéaste montreuilloise 
nous explique pourquoi 
elle a choisi de revenir 
sur ce mouvement de 
désobéissance civile  
de 1973, né un an avant  
le vote de la loi Veil.

Pourquoi avoir voulu 
raconter cette année  
de lutte qui précéda  
la légalisation de l’IVG  
en France ?  
Blandine Lenoir : Lorsque j’ai 
découvert l’histoire du MLAC, 
j’étais sidérée que tout le monde 
ne soit pas au courant de ce 
mouvement de désobéissance 
civile, qui fait pourtant partie 
de l’histoire nationale. Ce qui 
m’a fascinée, c’est à quel point 
il était révolutionnaire : c’était 
à la fois un combat politique, 
qui a permis de faire avan-
cer la loi, et un service rendu 
aux femmes tout de suite. Je 
voulais rendre hommage à ces 

hommes et ces femmes qui ont 
pris ces risques, à qui l’on doit 
beaucoup. Et montrer que la 
désobéissance civile peut être 
très utile.

Pourquoi avoir choisi 
comme héroïne  
une ouvrière ? 
B. L. : Parce que ces femmes 
étaient les principales victimes 
de cette interdiction d’avorter. 
Il y avait les aiguilles à tricoter 
pour les pauvres et les voyages à 
l’étranger dans les cliniques pour 
les riches. Ce qui m’a boulever-
sée en travaillant sur le sujet, c’est 
de voir que ces femmes entraient 
en politique non par théorie mais 
parce qu’elles étaient touchées 
personnellement. Et au sein du 
MLAC, toutes les différences 
sociales disparaissaient : les 

femmes étaient toutes unies dans 
la même lutte, ce qui est rare. 

Qu’apporte Laure Calamy 
dans ce rôle ?
B. L. : Laure est mon amie. C’est 
le troisième film que je tourne 
avec elle, et tourner avec une 
amie, en confiance et donc en 
liberté, est un bonheur absolu. 
Et puis, si Laure, tellement pétil-
lante et expressive, est un grand 
clown, elle est aussi une grande 
actrice de l’émotion. 
 
Pensez-vous que les droits 
des femmes sont toujours 
en sursis ?
B. L. : Comme d’autres droits 
qui ont été arrachés de haute 
lutte grâce à une mobilisation 
populaire, il faut rester vigilants. 
Dès qu’on baisse la garde, ces 

droits sont en danger, ainsi qu’on 
le voit dans des pays où l’extrême 
droite a pris le pouvoir, comme 
le Brésil. Et aujourd’hui, en 
France, alors qu’on a 89 députés 
d’extrême droite à l’Assemblée 
nationale, dont certains se sont 
exprimés contre l’IVG, il est 
temps de se réveiller.
 
Diriez-vous qu’aujourd’hui 
il est facile d’avorter en 
France ?
B. L. : Non, c’est très inégal selon 
les territoires. Le discours est très 
contradictoire. On n’applique pas 
la loi de 1975, qui stipule que 
l’on doit donner une éducation 
sexuelle à l’école (trois séances 
par an du CP à la terminale), et 
après on reproche aux gens des 
grossesses non voulues. On dit 
que c’est au Planning familial 

de gérer les IVG, et en même 
temps on baisse les subventions 
de cette association.

Vous avez été rattrapée  
par l’actualité avec  
la décision de la Cour 
suprême américaine,  
en juin, d’interdire l’IVG…
B. L. : Un comédien m’a dit : « Tu 
pensais faire un film d’histoire, 
tu as fait un film d’anticipa-
tion. » Cela m’a glacé le sang. 
Ce film, c’est l’expression de ma 
colère devant le fait que toutes 
les femmes ne peuvent tou-
jours pas disposer de leur corps 
comme elles le souhaitent… 
 
Diriez-vous qu’Annie Colère 
est un film montreuillois ?
B. L. : Je suis montreuilloise 
depuis 1999. Toute la préparation 
du film a eu lieu à Montreuil… 
Et puis, c’est un film de gauche 
(rires), militant tout en étant 
romanesque. 
 
Vous avez été choisie pour 
ouvrir le 10e Festival du film 
du Méliès…
B. L. : J’en suis très flattée et très 
émue, [c’était] mon premier 
débat public. Le Méliès est mon 
église ! C’est là que mes enfants 
ont vu leurs premiers films, que 
je retrouve mes amis, la petite 
communauté du cinéma de 
Montreuil. Et Stéphane Goudet 
et Marie Boudon m’ont soute-
nue dès le début en montrant 
mes courts métrages… n
Propos recueillis par  
Maguelone Bonnaud

La réalisatrice Blandine Lenoir avec l'actrice césarisée Laure Calamy, pendant le tournage.
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IVG : en 1973, « il y avait les aiguilles à tricoter pour les pauvres 
et les voyages à l’étranger dans les cliniques pour les riches » 
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DU 21 MARS AU 27 SEPTEMBRE
À PROPOS DE JOAN, de L. Larivière :  
Mer. : 18 h. Jeu. : 16 h 15, 20 h 15. Ven. : 12 h, 
18 h. Sam. : 18 h. Dim. : 14 h, 20 h 45.  
Lun. : 14 h. Mar. : 11 h, 18 h.
JUSTE SOUS VOS YEUX (VO),  
d'H. Sang-soo : Mer. : 16 h, 20 h 15.  
Jeu. : 18 h 25. Ven. : 16 h 10, 20 h 15.  
Sam. : 16 h, 20 h 15. Dim. : 11 h, 18 h 30.  
Lun. : 18 h 15. Mar. : 16 h 15, 20 h 15.
LA DERNIÈRE NUIT DE LISE BROHOLM (VO), 
de R. Lundeburg : Mer. : 14 h 15, 20 h 30.  
Jeu. : 14 h, 18 h 15. Ven. : 14 h 15, 16 h 10, 
20 h 30. Sam. : 11 h 10, 20 h 45. Dim. : 18 h 30. 
Lun. : 18 h 15. Mar. : 16 h 15, 20 h 30.
AVATAR (VO-VF), de J. Cameron :  
Mer, jeu. : 20 h 15 (VO). Ven. : 20 h 15 (VF). 
Sam. :11 h (VF), 20 h (VO). Dim. : 13 h 30  
(VF 3D), 16 h 45 (VO 3D) + quiz. 20 h 15  
(VO 3D). Lun. : 20 h 15 (VF). Mar. : 20 h (VO).

LES ENFANTS DES AUTRES,  
de R. Zlotowski : Mer. : 14 h, 18 h, 20 h 30. 
Jeu. : 11 h, 16 h, 18 h 15. Ven. : 12 h, 16 h 30, 
20 h 30. Sam. : 11 h, 18 h, 20 h 30.  
Dim. : 11 h 10, 18 h. Lun. : 18 h 15.  
Mar. : 16 h 30, 20 h 45.
LIBRE GARANCE, de L. Diaz : Mer. : 16 h, 
20 h 45. Jeu. : 11 h, 14 h 15, 18 h. Ven. : 12 h 10, 
14 h, 18 h. Sam. : 17 h 45, 20 h 45.  
Dim. : 18 h 45. Lun. : 14 h, 18 h. Mar. : 16 h, 18 h.
ON A GRANDI ENSEMBLE, d'A. Tragha :  
Mer. : 19 h 05. Jeu. : 20 h 45. Ven. : 18 h 45. 
Dim. : 14 h. Mar. : 18 h 30.
NINJABABY (VO), d'Y. Sve Flikke :  
Mer. : 13 h 45, 20 h 45. Jeu. : 11 h, 16 h 15.  
Ven. : 14 h 30, 20 h 45. Sam. : 11 h, 15 h.  
Dim. : 15 h 45, 20 h 30. Lun. : 11 h, 18 h.  
Mar. : 14 h, 20 h 45.
BABI YAR. CONTEXTE (VO), de S. Loznitsa : 
Mer. : 18 h 15. Jeu. : 20 h 45. 

Ven, sam. : 18 h 15. Dim. : 13 h 45.  
Lun. : 20 h 30. Mar. : 18 h 15.
FEU FOLLET (VO), de J. P. Rodrigues :  
Mer. : 16 h 30. Jeu. : 14 h 15, 18 h 45.  
Ven. : 12 h 10, 16 h 30. Sam. : 14 h.  
Dim. : 20 h 45. Lun. : 18 h 30.  
Mar. : 11 h, 16 h 30.
JEUNESSE EN SURSIS (VO),  
de K. Gornostai : Mer. : 14 h. Jeu. : 11 h, 16 h. 
Ven. : 20 h 45. Sam. : 15 h 45. Dim. : 16 h 15. 
Lun. : 11 h. Mar. : 14 h.
CHRONIQUE  D'UNE LIAISON PASSAGÈRE,  
d'E. Mouret : Mer. : 18 h 15. Jeu. : 11 h, 16 h. 
Ven. : 12 h, 14 h 15, 18 h 15. Sam. : 18 h 30. 
Dim. : 16 h 15, 20 h 30. Lun. : 20 h 45.  
Mar. : 18 h 15.
L'ÉNERGIE POSITIVE DES DIEUX,  
de L. Moller : Jeu. : 18 h 45. Ven. : 12 h 10. 
Lun. : 20 h 45.
REVOIR PARIS, d'A. Winocour : Mer. : 18 h. 
Jeu. : 11 h, 14 h. Ven. : 14 h 05. Sam. : 11 h 10. 
Dim. : 11 h, 18 h 15. Lun. : 11 h. Mar. : 14 h.
TOUT LE MONDE AIME JEANNE,  
de C. Devaux : Mer. : 17 h 05. Jeu. : 14 h.  
Ven. : 16 h 45. Sam. : 18 h 30. Lun. : 14 h.  
Mar. : 11 h, 16 h 30.

EVERYTHINGS EVERYWHERE ALL 
AT ONCE (VO), de D. Scheinert et D. Kwan :  
Jeu. : 20 h 30. Sam. : 15 h 45. Dim. : 20 h 30.  
Lun. : 20 h 15.
PRUD'HOMMES QUATRE VINGT TREIZE,  
de P.-E. Petit : Jeu. : 20 h 30 + rencontre.
TWIST À BAMAKO, de R. Guédiguian :  
Sam. : 14 h + rencontre.

Aux frontières du Méliès :
SILENT RUNNING (VO), de D. Trumbull :  
Sam. : 20 h 30 + rencontre.
LE SOLEIL DE TROP PRÈS, de B. Carnaille : 
Lun. : 20 h 30 + rencontre.
LAISSE GUÉNAVE (ENTRÉE LIBRE) , 
documentaire : Mar. : 20 h 30 + rencontre.
LES DÉMONS D'ARGILE, de N. Beato :  
Mer. : 14 h atelier. Sam. : 14 h. Dim. : 16 h.
LES SECRETS DE MON PÈRE, de V. Belmont : 
Mer. : 14 h 15, 16 h 15. Jeu. : 14 h 15.  
Ven. : 14 h 30, 18 h 45. Sam. : 11 h 10, 14 h 15, 
16 h. Dim. : 11 h 10, 14 h 15, 16 h.
KOATI, de R. Perez-Castro : Mer. : 16 h 15. 
Sam. : 13 h 45. Dim. : 14 h 15.
LE CHAMEAU ET LEU MEUNIER,  
d'A. Alimorad : Mer. : 15 h 55. Sam. : 13 h 45. 
Dim. : 11 h 10.
LE TIGRE QUI S'INVITA POUR LE THÉ,  
collectif : Jeu. : 16 h 45. Ven. : 16 h 55.  
Sam. : 17 h 15. Dim. : 11 h.

www.montreuil.fr/cinema

Retrouvez tout le programme  
du cinéma Méliès en détail sur :

Tarifs du cinéma Le Méliès
Plein tarif : 6 €. Tarif réduit : 5 €. - 26 ans : 4 €.  

Dernière séance du mardi : 3,50 €.

LE PROGRAMME DE LA SEMAINE

À l’affiche du Méliès
CINÉMA PUBLIC GEORGES-MÉLIÈS. 12, PLACE JEAN-JAURÈS. TÉL. 01 83 74 58 20

INTERVIEW DE BLANDINE LENOIR 



Notre ville a la chance de compter 
six théâtres. Six salles qui rouvrent 
ces jours-ci après la pause 
estivale et qui défendent chacune 
une ligne différente. Trois scènes 
municipales (Berthelot, Les Roches 
et La Noue), deux salles 
indépendantes (La Girandole et 
Thénardier) et une scène nationale, 
le Théâtre public de Montreuil, 
par lequel nous commençons 
la visite guidée.

Le centre dramatique national 
(CDN), rebaptisé Théâtre public 
de Montreuil (TPM), porte bien 

son nouveau nom : la nouvelle capi-
taine, Pauline Bayle, entend ouvrir au 
maximum au public son grand paquebot 
de la place Jean-Jaurès. Alors que les 
spectacles Iliade et Odyssée, qu’elle a 
adaptés et mis en scène, ouvrent le bal 
depuis le 14 septembre, toute l’équipe du 
TPM attend les Montreuillois (et leurs 
voisins) les 17 et 18 septembre pour 
faire connaissance (voir ci-contre). Une 
présentation de saison un peu décalée, 
comme le souhaitait la directrice, tren-
tenaire, qui entend faire de son nouveau 
théâtre « un lieu où la découverte invite 
à la rencontre », ouvert sur la ville bien 
au-delà des soirs de représentation. 
Symbole de cette dynamique : la res-
ponsable de l’accueil du théâtre, Albane 
Pedone, se voit désormais « chargée de 
l’hospitalité ». Dorénavant, les associa-
tions qui le souhaitent pourront disposer, 
à titre gracieux, d’un espace pour se 
réunir le matin (1). L’après-midi, la 
galerie de la cantine sera ouverte aux 
jeunes souhaitant s’attabler pour lire 
ou travailler dans le calme. Un espace 
Bouq’lib sera créé, comme au Méliès, 
une librairie éphémère sera nourrie par 
les enseignes montreuilloises Folies 
d’encre et Zeugma. Et un compagnon-
nage avec des 16-25 ans permettra à une 
vingtaine de jeunes Montreuillois de 
partager la vie du théâtre tout au long 
de l’année. Le CDN va également faire 

des efforts en direction des compagnies 
émergentes en mettant à leur disposition 
des espaces de répétition. De plus, une 
fois par trimestre, l’équipe du théâtre 
se mettra au service des jeunes profes-
sionnels pour leur donner des conseils.

ATELIERS D’ÉCRITURE
Pauline Bayle et plusieurs artistes 
associés partageront également leur 
savoir-faire avec le grand public en 
animant « les lundis du récit » : des 
ateliers d’écriture ouverts à tous, dont 
le premier aura lieu le 3 octobre avec 
la directrice (d’autres suivront les 
5 décembre, 16 janvier, 6 février). 
Par ailleurs, les occasions de rencontres 
autour des spectacles se multiplie-
ront. Certains samedis, le public sera 
convié à une « tablée d’artistes » à l’issue 
d’une représentation pour partager ses 
impressions avec les comédiens autour 
d’un repas (2). Un jeudi par mois, c’est 

entre eux que les spectateurs seront 
invités à échanger après le spectacle 
autour d’un verre offert par le théâtre. 
Et trois goûters juniors sont prévus le 
mercredi (3). 
Des affiches l’annonçaient dès le mois 
de juin dans toute la ville : la saison 
2022-2023 du TPM sera « poétique, 

politique, populaire, pétillante et plu-
rielle ». Elle sera aussi partageuse. n
Maguelone Bonnaud
(1) Contacter albane.pedone@
theatrepublicmontreuil.com
(2) 12 € réservation par téléphone au 01 48 70 48 90.
(3) Gratuit, réservation conseillée :  
contact@theatrepublicmontreuil.com

Au Théâtre public de Montreuil, depuis le 14 septembre, Illiade, un des spectacles adaptés et mis en scène par Pauline Bayle. 
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N° 144  n  Du 15 au 28 septembre 2022  n  Le Montreuillois

Lever de rideau sur la saiso n théâtrale montreuilloise

Deux jours pour faire connaissance
Le TPM présentera sa nouvelle saison sur deux jours, les samedi 17 et dimanche 18 septembre.  
Ces journées inaugurales sortiront de l’ordinaire. À midi, tandis que le restaurant du théâtre sera 
exceptionnellement ouvert, aura lieu une présentation « au chapeau » sur la terrasse de la place 
Jean-Jaurès : les visiteurs se verront raconter celui des 24 spectacles de la saison dont ils piocheront 
le nom. À 14 h, ils pourront explorer le théâtre de fond en comble. À 15 h 30, Pauline Bayle (samedi)  
et Marine Seguy, la secrétaire générale (dimanche), déclineront les temps forts de la programmation. 
À 15 h et 16 h auront lieu des « présentations sensorielles » au casque. Toutes ces rencontres  
sont gratuites, mais il est conseillé de réserver*. Les Montreuillois qui le souhaitent peuvent  
aussi se faire « pitcher » la nouvelle saison… chez eux ! Des membres du TPM se déplaceront  
pour un groupe de 8 personnes minimum (réservation : contact@theatrepublicmontreuil.com).
* theatrepublicmontreuil.com
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Thénardier.  Esprit libertaireLa Girandole. Une irrésistible famille

Si vous avez raté cet été les déli-
cieuses soirées guinguette du 
festival Sous les pêchers la 

plage, vous avez jusqu’au dimanche 
18 septembre pour vous rattraper*. 
L’équipe de la Girandole quit-
tera ensuite son théâtre de verdure 
pour regagner son théâtre en dur de  
55 places, rue Édouard-Vaillant. La sai-
son hivernale durera trois mois, le temps 

d’un mini-festival matrimoine, de trois 
pièces jeune public et de la trilogie 
autobiographique du fondateur des 
lieux, Luciano Travaglio. Puis l’ado-
rable salle privée subventionnée de 
la Croix-de-Chavaux accueillera des 
résidences d’artiste, avant le retour aux 
Murs à pêches en mai. Eté comme hiver 
c’est la même petite équipe familiale 
qui fait tourner la boutique : les deux 
sites, construits par les artistes Luciano 
et Félicie avec l’aide de Karl, leur régis-
seur chéri, sont aujourd’hui gérés par 
Lulla, leur fille cadette, et Federica, leur 
nièce. Mais les parents ne sont jamais 
loin. L’esprit Girandole, gourmand et 
convivial, est dans la place. n
Les 17 et 18 septembre, de 15 h à 23 h,  
65, rue Pierre-de-Montreuil, participation libre

Chanson française… de qualité 
suisse. Des pirouettes comme 
celles-là, il en a plein, Sarclo, 

le chansonnier de la rue Girard, qui a 
ouvert le théâtre Thénardier en 2015 
avec sa compagne comédienne Mélanie 
Depuiset. Un lieu indépendant à leur 
image : libre, drôle, iconoclaste. Ici 
vivent une quinzaine d’artistes qui gèrent 
de conserve le théâtre de 120 places. 
C’est le taulier lui-même qui lancera la 
saison le vendredi 16 septembre* avec 
un concert-tajine de cochon-dédicace. 
Puis le fondateur de Côtes du Rhône 
production ((qui vient de publier Sarclo, 
le Bouquin) et ses colocataires musi-
ciens et comédiens proposeront « une 
programmation irrégulière, qui leur 
ressemble », composée en grande partie 

de chanson francophone (notamment 
cet hiver François Morel, Nicolas Jules 
et Yoanna) mais pas seulement : des 
spectacles jeune public seront à l’affiche 
en novembre, le grand conteur Yannick 
Jaulin sera là en janvier et, tout au long 
de l’année, la salle est louée à des artistes 
divers. Sachez aussi qu’on guinche par-
fois le samedi soir au bal du Limonaire 
dans une ambiance de feu. n
* Le 16 à 20 h 30 et le 18 à 18 h, 19, rue Girard, prix libre. 
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Le spectacle « scotchant »  
d’un jeune chorégraphe  
(28 et 29 septembre) ;  
un « merveilleux » seul  
en scène sur les femmes  
en milieu rural (1er octobre) ;  
un concert de vaudou haïtien  
et de gwoka guadeloupéen 
(2 octobre). Les trois soirées 
d’ouverture de saison  
sont révélatrices des partis 
pris du théâtre municipal 
Berthelot – Jean-Guerrin : 
éclectisme, ouverture 
à la création et soutien 
aux artistes montreuillois. 

Un triptyque qui fait chaque 
année de la plus grande salle 
municipale de Montreuil une 

malle aux trésors foisonnante et inclas-
sable. Avec ses quelque 100 spectacles, 
concerts et rencontres par an, Berthelot 
explore tous les genres et s’adresse à 
tous les publics. Aux enfants, dans 
le cadre du mois de la petite enfance 
(8 octobre-3 novembre) ou du festival 
Marmoe (7 novembre-3 décembre). 
Aux seniors, dans le cadre de la 
Semaine bleue (3-14 octobre). Aux 
amateurs, dans le cadre du festival 

Détonnants Amateurs (au mois de 
juin)… Partenaire majeur de toutes 
ces manifestations organi-
sées par la Ville, Berthelot 
est aussi celui des artistes, 
en direct. « Notre rôle en 
tant que théâtre public est 
d’aider les Montreuillois, 
et notamment les compagnies émer-
gentes, à créer et à avoir de la visibi-

lité », insiste le programmateur Patrice 
Caillet, perpétuellement à l’affût 

des pépites du territoire. 
Conséquence : une sai-
son compte 60 % de spec-
tacles « montreuillois ». Et 
tout au long de l’année, 
la salle de 200 places est 

mise gratuitement à la disposition 
d’artistes, afin qu’ils puissent y répéter 

leur pièce, en peaufiner les jeux de 
lumière et la scénographie plusieurs 
jours durant. « Notre équipe technique 
est aux petits soins pour accompagner 
les nouveaux projets », souligne le 
directeur artistique. 

ÉLARGIR SES HORIZONS
Le théâtre municipal élargit aussi ses 
horizons en confiant plusieurs dates 
par an à « des partenaires de confiance 
offrant des garanties de qualité ». Quand 
les Rencontres chorégraphiques ou 
l’association Danse dense sélectionnent 
pour Montreuil de jeunes danseurs 
brillants, la Maison des cultures du 
monde fait découvrir des patrimoines 
inconnus, le festival Rares Talents 
met à l’honneur la musique africaine 
et les Instants chavirés propulsent la 
musique expérimentale. 
Vous l’aurez compris : avec sa palette 
très large ouverte sur moult champs 
esthétiques, Berthelot est une mine 
de découvertes qui mériterait d’être 
plus largement explorée. n
Théâtre municipal Berthelot - Jean-Guerrin
6, rue Marcellin-Berthelot.  
tmb-jeanguerrin.fr;  
Facebook : Théâtre Municipal Berthelot – 
Jean-Guerrin.

Théâtre municipal Berthelot – Jean-Guerrin  
« Aux petits soins » pour les artistes montreuillois

Représentation en avril 2021 de Building, une pièce de la Montreuilloise Léonore 
Confino, mise en scène par Nathalie Bernas et Mathilde Bourbin (à droite sur la photo).

DU 15 AU 28 SEPTEMBRE� THÉÂTRE... n
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Lever de rideau sur la saiso n théâtrale montreuilloise
Théâtre de La Noue.  Éducation populaireLes Roches.  Clowns, cirque et marionnettes 

Le samedi 24 septembre, 
le spectacle Shake, shake, 
shake  ouvrira la saison  

2022-2023 au théâtre des Roches. Du 
cirque drôle et disco représentatif de la 
programmation du théâtre municipal 
du Haut-Montreuil, orienté vers le 
jeune public. 
Entre septembre et juillet, peu ou 
prou chaque samedi, on découvre 
sans se ruiner (de 4 à 8 € la place) ce 
qui se fait de mieux dans l’univers de 
la marionnette et des arts de la rue. 
Des spectacles poétiques, délicats, 
intimistes qui parlent à tous les âges, 

sélectionnés par les programmateurs 
éclairés que sont Fabienne Delnevo 
et Julien Marion. 
Parmi les pépites du premier tri-
mestre, signalons Adieu Bert  
(17-19 novembre) par la compagnie 
Espace blanc que se disputent tous les 
festivals, et l’exceptionnelle intégrale du 
clown Typhus Bronx (1-3 décembre). 
Les petits Montreuillois connaissent 
également « la maison des pratiques 
amateurs » pour ses quelque 200 ate-
liers de musique, danse ou arts plas-
tiques proposés à prix d’amis. Mais 
aussi grâce aux 50 ateliers d’éveil 
artistique que pilote chaque année 
le théâtre dans les crèches ou aux 
110 projets menés dans les élémen-
taires et les centres de loisirs. 
Moins connu du grand public est le 
soutien que prodiguent les Roches 
aux artistes. Toute l’année, le théâtre 
municipal met quatre salles à dis-
position de compagnies de cirque, 
danse ou théâtre des environs « sans 
contrepartie ni obligation de résultats » 
pour une durée de trois jours à trois 
semaines. « Nous défendons l’idée 
d’un lieu ouvert à la recherche, loin 
du formatage », souligne Fabienne 
Delnevo. Un vrai service public. n
19, rue Antoinette.
Pour toute information : lesroches-montreuil.fr

Sur le papier, le Théâtre de La Noue 
est un théâtre jeune public. De 
septembre à juin, un spectacle 

pour enfants (théâtre, danse, contes…) 
est à l’affiche chaque mois pendant une 
semaine et un cours de théâtre pour 
enfants est donné le mercredi. Mais 
ce qui passionne Natascha Rudolf, qui 
gère ce microthéâtre de 49 places, c’est 
l’éducation populaire : deux fois par 
semaine et un week-end par mois, cette 
artiste engagée dans un projet sur le travail 
et les luttes anime des ateliers avec des 
habitants de tous âges et nationalités : 
formation à la lecture publique, écriture 
collective d’un feuilleton à partir de la 

vie des participants… Pour associer le 
quartier à son travail, la metteuse en scène 
franco-allemande est aussi allée chercher 
des travailleurs immigrés du foyer Adoma 
voisin et s’apprête à animer un atelier à 
l’espace pédiatrique pour enfants handi-
capés de la place du Général-de-Gaulle, 
l’EPABR. « Le théâtre est un transport 
en commun », estime celle qui adore 
créer des passerelles entre l’imaginaire 
et le réel, nourrissant les textes anciens 
d’expériences d’aujourd’hui. Du théâtre 
populaire artisanal et engagé. L’utopie 
dans la cité. n 

Place Berthie-Albrecht.  
Facebook : Théâtre de La Noue.
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« Notre rôle  
en tant que théâtre 
public est d’aider 
les compagnies 
émergentes »

Natacha Rudolf, et les participants de son atelier au théatre La Noue
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JOURNÉES DU PATRIMOINE.  À Mozinor, grande soirée 
sur le rooftop avant l’ouverture au public

Une occasion unique de visiter le « ventre » de Mozinor.

(à qui l’on doit, entre autres, 
le siège confédéral de la CGT 
et le conservatoire) et sorti 
de terre en 1985, Mozinor se 
distingue par son architecture 
ultra-fonctionnelle et avant-
gardiste, avec son « autoroute » 
intérieure à double révolu-
tion. Aujourd’hui, environ 
500 personnes y travaillent, 
au sein de 52 entreprises aux 
activités très diversifiées. 
Les visites guidées permet-
tront d’en découvrir trois, 
exceptionnelles, labellisées 
« Entreprises du patrimoine 
vivant » : Carrafont, Enzyme 
et l’atelier d’art d’Erwan 
Boulloud. Avec l’arrivée pro-
chaine du tramway T1, à ses 
pieds, Mozinor n’a pas fini de 
faire parler d’elle. n 

À SAVOIR
Pour les visites guidées, réservation 
obligatoire sur exploreparis.com
Plus d’infos sur : montreuil.fr ; 
mozinor.montreuil.fr

en 2021. De 19 h à 23 h 30, on 
y retrouvera des « food trucks » 
montreuillois (pour se restaurer 
et boire un verre), dans une 
ambiance musicale. En scène : 
DJ Lockza et ses mix chill et 
ragga ; et le bal pop’ du Petit 
Orchestre parisien, qui rejoue 
Aznavour ou Téléphone façon 
« guinguette ». L’entrée est gra-
tuite et accessible à tous (atten-

tion, cependant : le nombre 
de places limité). Samedi et 
dimanche, les Journées du 
patrimoine se poursuivront 
avec quatre visites guidées. 
L’occasion de découvrir le 
« ventre » de ce bâtiment 
unique (et habituellement 
fermé au public). Conçu par 
Claude Le Goas, grand archi-
tecte et urbaniste de Montreuil 

Labellisée « Architecture 
contemporaine 
remarquable », la célèbre 
cité industrielle verticale 
s’ouvre au public à 
l’occasion des Journées  
du patrimoine.  
Au programme : soirée 
musicale, vendredi 16 ; 
visites guidées, samedi 17 
et dimanche 18. Détails. 
 

C’est un événement 
rare ! À l’occasion des 
Journées du patrimoine, 

la Ville organise une grande 
soirée dans les jardins « sus-
pendus » de Mozinor, vendredi 
16 septembre, en association 
avec la Semimo, gestionnaire 
des lieux. Avec leur allée de 
tilleuls, leurs 20 000 mètres 
carrés d’espaces plantés et la 
vue sur tout Paris, ces jardins 
participent de l’originalité de 
la célèbre cité industrielle ver-
ticale, labellisée « Architecture 
contemporaine remarquable » 
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COUP DE CHAPEAU
à Sophie Hutin
Elle a co-créé cet été,  
aux côtés d’Avela Guilloux, 
un spectacle avec les enfants 
des centres de loisirs Jules-
Verne et Nanteuil, inspiré 
du « patrimoine vivant » 
que sont les noms de rues 
de la Boissière. Metteuse en 
scène, Sophie Hutin anime 
depuis cinq ans un atelier 
théâtre aux Roches. Il y a 
deux ans, elle a emménagé 
au Praxinoscope, habitat 
participatif de l’Office public 
de l’habitat montreuillois, 
dans la ZAC Boissière –
Acacia. Avec, dans ses 
bagages, sa « passion  
pour les projets collectifs ».
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On relève 
les manches !

L’Association Boissière –
Acacia (dans la ZAC du même 
nom) lance une opération 
mensuelle de nettoyage 
citoyen et participatif.  
Pour la première, rendez-
vous sur la place Colette-
Lepage, samedi 17, à 10 h.
Cette opération aura lieu 
ensuite tous les premiers 
samedis du mois. 
Contact : boissiere.acacia@gmail.com

33
Conçue sous forme  
de double hélice,  
la rampe intérieure 
de Mozinor supporte 
des camions  
de 33 tonnes

Retenez la date
La fête de quartier de 
Ramenas – Léo-Lagrange  
se tiendra samedi 1er octobre, 
à l’initiative du Comité  
des fêtes et d’animation 
Ramenas – Léo-Lagrange.  
Au programme : stands 
associatifs, vide-greniers, 
concerts, spectacles, 
restauration…
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DES ARTICLES DE : 
JEAN-FRANÇOIS MONTHEL  
jfmonthel@montreuil.fr

JULIE FIORETTI
DE LA BOISSIÈRE AUX SCÈNES DU MONDE ENTIER

« La musique change une destinée »

Chanteuse lyrique, Julie accompagne douze 
enfants des écoles Boissière et Fabien, 
dans le cadre du projet Démos*. Elle n’est 

pas là par hasard. Elle a même fait le tour de la 
terre avant de revenir à la Boissière. « La musique 
peut changer une destinée ! » affirme-t-elle. Née 
à Montreuil, Julie a grandi à La Noue. Près de 
ses grands-parents, italo-tunisiens. « Mon grand-
père, Aldo, était venu boxer à Paris, et ils ne sont 
jamais repartis en Tunisie… » Dans sa famille, on 
écoute beaucoup de musique, « un peu de tout, de 
la variété ». Puis une voisine musicienne la prend 
sous son aile. Julie se passionne pour le chant. « Je 
chantais tout le temps, il fallait m’arrêter ! » Après 

l’école primaire, à Joliot-Curie, elle rejoint une 
classe Cham musique, au collège Fabien. Elle est 
lancée. Conservatoire, à Montreuil, puis à Paris. Très 
vite après le bac, elle signe ses premiers contrats. 
Avec l’orchestre Opera Fuoco, notamment, elle 
chante dans le monde entier pendant près de dix 
ans. Sans jamais oublier Montreuil. À la trentaine, 
elle y fonde sa famille. Et s’engage dans des projets 
qui lui « ressemblent », à l’instar de Démos. Pour 
l’amour du partage. n
* Initié par la Philharmonie de Paris, et soutenu par la Ville,  
Démos (Dispositif d’éducation musicale et orchestrale à vocation 
sociale) propose un apprentissage de la musique classique dans  
les quartiers « prioritaires ».
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TRAVAUX EN COURS.  Le square Django-Reinhardt,  
un nouvel espace vert dans le Bas-Montreuil   

rité. « Créés entre 2010 et 2015, 
ces logements nous ont permis 
de reloger dans l’urgence des 
personnes défavorisées. Cela 
fait dix ans que les pouvoirs 
publics étaient mobilisés dans 
leur accompagnement social. 
Ce projet étant maintenant 
arrivé à terme, nous avons 
décidé d’utiliser cet espace 
pour végétaliser le quartier », 
affirme Florian Vigneron, 
adjoint délégué aux affaires 
sociales, aux solidarités et au 
cimetière.
Les travaux d’aménagement, 
pour un budget de 100 000 €, 
devraient se terminer dans le 
courant du mois de septembre. 
Avec ces transformations, le 
square Django-Reinhardt est 
une première étape vers la 
création d’un nouveau pou-
mon vert du Bas-Montreuil. 
Le projet devrait s’étendre le 
long de la rue du Progrès, sur  
d’autres parcelles qui s’ajou-
teront au square. n

lité est donc d’agrandir et de 
végétaliser le square, explique 
Sébastien Couvillers, directeur 
des Espaces publics et de la 
mobilité. Nous allons y planter 
des arbres, aménager des jeux 
pour enfants, recouvrir l’espace 
d’un sol souple composé de 
copeaux de bois et construire 
des agrès sportifs. » 

UN BUDGET DE 100 000 € 
FINANCÉ PAR LA VILLE
Précédemment, ce terrain avait 
été immobilisé pour accueillir 
les Maîtrises d’œuvre urbaine 
et sociale (Mous). Constitués de 
modulaires colorés, le long de 
la rue Émile-Zola, ces espaces 
étaient destinés à accompagner 
des personnes en grande préca-

Afin de donner davantage 
de place à la nature  
dans le Bas-Montreuil,  
la municipalité a entrepris 
le 30 août des travaux au 
square Django-Reinhardt.  
Une première étape  
qui préfigure un plus grand 
projet de végétalisation 
des espaces publics du 
quartier. Explications. 
 

De p u i s  p l u s i e u r s 
semaines, une série de 
barrières métalliques 

longent les rues du Progrès, 
Émile-Zola et Cuvier. Derrière 
se cache un chantier lancé le 
30 août dernier et destiné à 
donner un nouveau visage au 
square Django-Reinhardt. Cet 
espace de 400 m2 aménagé 
en 2013 va voir sa superficie 
doubler pour améliorer le cadre 
de vie des habitants du quartier. 
« Le Bas-Montreuil manque 
cruellement d’espaces verts. 
La volonté de la municipa-
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COUP DE CHAPEAU
à Gustavo Bocaz
Arrivé à Montreuil en 1997, 
Gustavo Bocaz est un artiste 
originaire du Chili, adepte 
de l’art figuratif, qui maîtrise 
plusieurs médiums et 
techniques (peinture, 
sculpture et graphisme). 
En 2007, il loue un atelier  
au 104-106, rue Édouard-
Vaillant. Puis il transforme  
en galerie cet endroit niché au 
premier étage d’une ancienne 
usine. L’Escalier, espace d’art 
a déjà accueilli plus de 
75 artistes. En octobre, 
Gustavo y mettra à l’honneur 
cinq aquarellistes du Chili.
Plus d’infos : lescalier.espacedart@
gmail.com ; 06 08 88 45 25.
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Les Fleurs d’Hilaire

Une fête en hommage  
à Hilaire Penda aura lieu  
le 25 septembre de 11 h à 18 h 
au 103, rue de Paris. Y seront 
célébrées les musiques et 
danses du folklore argentin 
(concert de Mandy Lerouge 
en trio, stage de danse 
chacarera…). 
Stage de danse sur réservation auprès  
de coordination@rarestalents.com

Inauguration  
d’un nouveau local
La brasserie La Montreuilloise 
et Capuch’– Le Micro-
torréfacteur de Montreuil 
inaugurent de nouveaux 
locaux le 24 septembre  
au 69, rue Francois-Arago.  
Au menu, de 17 h à 22 h : 
découverte de la brasserie  
et de la torréfaction, 
restauration, concert de  
Ben & Slane (groupe folk) et 
de la fanfare Vent de panique. 
Infos : contact@la-montreuilloise.com

« Bébé Bulles »  
au centre 
Lounès-Matoub
Le centre social Lounès-
Matoub vous propose,  
le 23 septembre de 14 h 30  
à 16 h 30, « Bébé Bulles »,  
un espace de parole et 
d’accompagnement ouvert 
aux parents de jeunes 
enfants et futurs parents. 
Différents sujets pourront 
être abordés, sous la 
direction de spécialistes 
de la petite enfance. 
Par ailleurs, le 30 septembre,  
à 19 h aura lieu une séance  
de « ciné-club » sur le thème 
des droits de l’enfant. 
4-6, place de la République. 
Renseignements : 01 71 89 25 09.
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Il y a de belles choses à 
découvrir À vélo à quelques 
kilomètres de chez soi. » À 
la suite de ce constat, Benoît 
Maas, montreuillois de 35 ans, a 
décidé de lancer, en mars 2022, 
son agence de micro-aven-
tures à vélo, qu’il a baptisée 
L’Échappée francilienne. Le 
but est de proposer des périples 
à vélo clés en main permettant 
de découvrir les campagnes 
du Bassin parisien. Ces aven-
tures comprennent la location 
d’un vélo de randonnée tout 
équipé ainsi, en option, qu’un 

carnet de voyage, l’héberge-
ment et la restauration. « Je 
propose de belles balades le 
long de la Marne et du canal 
de l’Ourcq, des randonnées à 
travers les magnifiques pay-
sages situés entre Château-
Thierry et Compiègne, ou 
encore des escapades au cœur 
de la vallée de Chevreuse », 
explique Benoît. Les randon-
nées à vélo qu’il a imaginées 
peuvent durer quelques heures, 
ou encore de deux à quatre 
jours. n
Plus d’infos : lechappeefrancilienne.fr Benoît Maas, initiateur de L’Échappée francilienne.

Découvrir à vélo les campagnes franciliennes
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Le square Django-Reinhardt va voir sa superficie doubler.
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LA SÉRIE TÉLÉ « LE JEU DE LA DAME » 
A BOOSTÉ L’ÉCHIQUIER DE LA VILLE

présidente du club. Premier 
défi : faire revenir les adhé-
rents. Pour ce, l’association 
s’appuie sur plusieurs canaux 
de communication (un site 
web, Facebook, Instagram). 
Et participe à des événements 
à Montreuil – il a par exemple 
été de la dernière Fête de la 
ville. 

INSCRIPTIONS OUVERTES
Les premières séances com-
menceront le 19 septembre, 
mais « les inscriptions sont 
ouvertes et le resteront toute 
l’année », prévient Mélanie. 
Pour éviter que les familles qui 
découvriraient ce sport inves-
tissent dans un équipement 
complet, le club propose de le 
louer à bas prix. Autre élément 
alléchant : la qualité des maîtres 
d’armes, dont l’une s’entraîne à 
l’Insep, centre d’entraînement 
de référence pour les équipes 
de France, et une autre a coaché 
l’équipe féminine d’épée aux 
JO de Rio en 2016. n G. R.

À la rentrée, un nouveau 
club d’escrime a fait son 
apparition : le FLAMe.  
Il remplace le Cercle  
d’armes, parti en 2020.

Depuis deux ans, et 
le départ du Cercle 
d’armes, l’escrime 

avait disparu du paysage spor-
tif montreuillois. Une anoma-
lie pour une ville qui comptait 
alors plus de 200 licenciés 
(personne ne fait mieux dans 
le département), réparée par 
l’arrivée du FLAMe, un nom 
que ce club signe à la pointe 
de son fleuret et qui est l’acro-
nyme de Fine Lame Montreuil 
escrime. « Nous débarquons 
dans des conditions idéales, 
entre la forte attente des gens 
et notre salle d’entraînement 
(Colette- Besson) qui fait 
partie des meilleures instal-
lations du 93, avec sa dizaine 
de pistes tracées au sol et ses 
prises de courant murales », se 
réjouit Mélanie Verrier, vice- Mélanie Verrier, vice-présidente du FLAMe, joint le geste à la parole.

ESCRIME.  Un nouveau club tout feu, tout FLAMe

L’Échiquier de la ville 
organise le 17 septembre 
une fête à l’hôtel de ville. 
Pour célébrer ses 30 ans  
et accueillir de nouveaux 
membres, arrivés suite  
aux confinements et à une 
série diffusée sur Netflix.

Trente ans, ce n’est pas rien ! » 
s’exclame Fabienne Mauffrey, 
présidente de L’Échiquier de 
la ville. Le 17 septembre, le 
plus ancien club de la ville 
occupera la salle des fêtes 
de l’hôtel de ville du matin 
au soir avec un tournoi met-
tant aux prises anciens et 
actuels adhérents, la remise 
des récompenses, un repas… 
en présence, notamment, du 
maire, Patrice Bessac, et de 
l’élu au sport, Olivier Charles. 
Marie-George Buffet, ancienne 
ministre de la Jeunesse et des 
Sports (1997-2002), a promis 
de venir. « Elle avait fait des 
échecs un sport à part entière », 
précise Fabienne Mauffrey. 
Marie Sebag, championne 
d’Europe jeune en 1998 à  
12 ans, sera également présente.

DANS LES ÉCOLES
Quand L’Échiquier de la 
ville est né, en 1992, l’acti-
vité échecs était uniquement 

dispensée dans les écoles. « Un 
groupe d’animateurs a fondé 
un club pour le proposer au 
plus grand nombre », raconte 
la présidente de L’Échiquier. 
Depuis 30 ans, les joueurs se 
donnent rendez-vous au centre 
de quartier Jean-Lurçat, à la 
Croix-de-Chavaux. « L’an 
passé, le club a connu un vrai 
boom, avec 150 personnes ins-
crites (contre 120 en moyenne 
les années précédentes), un 

record dans le département », 
se félicite Fabienne, qui met 
cet engouement sur le compte 
du confinement (qui a favo-
risé la pratique des échecs en 
ligne et attiré de nouveaux 
joueurs) et de la série à suc-
cès de Netflix, Le Jeu de la 
dame, qui a suscité l’intérêt 
d’un public de trentenaires 
néophytes et branchés. Les 
scolaires ne sont pas en reste. 
« Il faut en finir avec l’image 

“sport intello pour premier de 
la classe’’ dont ont toujours 
souffert les échecs, s’agace la 
Montreuilloise. Avec le club, 
nous intervenons depuis qutare 
ans dans les écoles élémen-
taires de la ville pour montrer 
que ce sport est accessible 
à tous et comporte de nom-
breuses vertus pédagogiques, 
comme la concentration ou la 
mémorisation. » n 
Grégoire Remund

« Sport dans  
les parcs » 
redémarre  
de plus belle !

Permettant de pratiquer  
le dimanche matin une activité 
physique encadrée  
et gratuite dans les trois parcs  
de la ville, ce dispositif 
municipal bien connu 
des Montreuillois a repris fin 
août, après une petite pause 
estivale. Au menu : kick-
boxing, yoga, renforcement 
musculaire et sport en famille. 
Apparue au printemps  
dernier et organisée au parc 
Montreau en collaboration 
avec l’association Récrésport, 
cette dernière activité 
propose, sous forme de 
séances partagées, une offre 
multisport aux adultes et  
aux enfants à partir de 6 ans. 

Pourvoyeur  
de champions

2022 est une année 
exceptionnelle pour L’Échiquier 
de la ville. Parce qu’il fête ses  
30 ans, mais aussi en matière  
de résultats. Ainsi, Adrien Nottola, 
18 ans et seulement 5 ans 
d’expérience dans les échecs,  
a obtenu le titre de maître Fide 
(Fédération internationale des 
échecs). Un exploit retentissant 
pour le joueur et le club, qui 
n’avait jamais connu pareille 
consécration. Autre exemple : 
celui de Camille Kufferath (notre 
photo),13 ans, qui, après s’être 
illustré dans deux tournois 
prestigieux cet été,  
a gagné le droit de disputer  
les championnats d’Europe 
jeunes en Turquie, en novembre 
prochain. 
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L’engouement des jeunes pour les échecs ne se dément pas.
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LA REINE D’ANGLETERRE  
ET LA PÊCHE DE MONTREUIL
Exportées dans les cuisines royales, les pêches de Montreuil garnissaient jadis, pour les desserts, la table  
des souverains britanniques. Elizabeth II les a-t-elle goûtées au cours de sa longue vie ? Quelques jours  
après la disparition de cette figure majeure des xxe et xxie siècles, votre journal a mené l’enquête…

La monarchie anglaise raffolait de la Grosse Mignonne, du Téton de Vénus, de l’Alexis 
Lepère ou de la Bonouvrier, quelques-unes des variétés de pêches montreuilloises.

pour enfin régner ! Comme sa mère 
il a pu gouter à la Grosse Mignonne, 
au Téton de Vénus, l’Alexis Lepère 
ou encore la Bonouvrier. L’existence 
du pochoir à son effigie prouve qu’il 
avait aussi à sa table des pommes mon-
treuilloises « marquées ». À la fin du 
xixe siècle, les bateaux commerciaux 
sous pavillon anglais possédaient déjà 
des chambres froides, ce qui facilitait 
le transport de ces fruits fragiles, qui, 
une fois cueillis tôt le matin, étaient 

Les horticulteurs experts de Montreuil 
étaient capables de produire de belles et 
bonnes pêches de plus de 400 grammes. 
Leurs fruits étaient servis à la table 
des gouvernants de l’époque, comme 
le tsar, la reine d’Angleterre ou le 
roi Louis XIV », peut-on lire sur le 
site de l’association Murs à pêches. 
Les horticulteurs montreuillois, qui 
n’ont ni inventé la culture des arbres 
fruitiers en espalier ni été les premiers 
à introduire la culture des pêchers en 
Île-de-France, ont su, en revanche, 
développer ce savoir-faire : cultiver 
à grande échelle des fruits qui récla-
ment chaleur et bonne exposition. 
La proximité des halles de Paris, la 
présence de carrières de gypse qui 
fournissaient le plâtre nécessaire à la 
construction des murs et les goûts de 
la bourgeoisie pour ces fruits de luxe 
ont aidé à ce boom économique : dans 
la seconde moitié du xixe siècle, les 
murs couvrent 320 hectares, soit près 
d’un tiers de la ville et plus de 300 km 
en linéaire. 

LES CUISINES DU GOTHA
Les récoltes, vendues aux Halles, 
étaient aussi exportées vers les cuisines 
des grands de ce monde. Le musée 
du jardin-école possède encore les 
pochoirs de la reine Victoria et de son 
fils Édouard VII avec lesquels les fruits 
étaient marqués. Arrière-grand-père de 
la reine Elizabeth II, ce dernier fut une 
sorte de prince Charles du xixe siècle 
puisque, comme lui, il attendit 60 ans 

Comment prendre rendez-vous avec votre élu de quartier
BAS-MONTREUIL – 
RÉPUBLIQUE / ÉTIENNE-MARCEL 
– CHANZY / BOBILLOT
Antenne vie de quartier République, 
59, rue Barbès. Tél. 01 71 86 29 10.
BAS-MONTREUIL – RÉPUBLIQUE 
Maison du Bas-Montreuil 
Lounès-Matoub, 
4-6, rue de la République.
Dominique Attia et Olivier Stern : 
tous les premiers samedi de 
chaque mois à partir de 9h30 et 
sans rendez-vous à la Maison du 
Bas-Montreuil Lounès-Matoub 
(hors période de congés scolaires)
ÉTIENNE-MARCEL – CHANZY
Centre de quartier Jean-Lurçat, 
5, place du Marché.
Romain Delaunay :   
pour prendre rendez-vous : 
romain.delaunay@montreuil.fr 
BOBILLOT
Méline Le Gourriérec :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Olivier Madaule : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 65 62,
olivier.madaule@montreuil.fr

LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS / 
VILLIERS – BARBUSSE 
Antenne vie de quartier,
100, rue Hoche.
Tél. 01 71 86 29 35.
LA NOUE – CLOS-FRANÇAIS 
Maison de quartier 
Annie-Fratellini, 
2-3, place Jean-Pierre-Timbaud.
Belaïde Bedreddine : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 93.
Nathalie Leleu : 
pour prendre rendez-vous :  
nathalie.leleu@montreuil.fr
VILLIERS – BARBUSSE
Maison de quartier Gérard-Rinçon 
30, rue Ernest-Savart.
Olivier Charles : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Karine Poulard : 
pour prendre rendez-vous :  
karine.poulard@montreuil.fr

SOLIDARITÉ – CARNOT / 
CENTRE-VILLE / JEAN-MOULIN 
– BEAUMONTS
Antenne vie de quartier 
Gaston-Lauriau,
35, rue Gaston-Lauriau.
Tél. 01 71 86 29 30.
SOLIDARITÉ – CARNOT
Centre de quartier 
Mendès-France, 
59, rue de la Solidarité.
Danielle Creacheadec : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 51.
Wandrille Jumeaux :  
pour prendre rendez-vous : 
wandrille.jumeaux@montreuil.fr
CENTRE-VILLE
Mohamed Abdoulbaki : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84.
Mireille Alphonse : sur rendez-
vous au 01 48 70 66 29.
JEAN-MOULIN – BEAUMONTS
Maison de quartier,  
35, rue Gaston-Lauriau.
Anne Ternisien : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 84.
Richard Galera :  
pour prendre rendez-vous :  
richard.galera@montreuil.fr

RAMENAS – LÉO-LAGRANGE / 
BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,
65, rue Édouard-Branly. 
Tél. 01 71 89 26 75.
RAMENAS – LÉO-LAGRANGE 
Centre de quartier des Ramenas,  
149, rue Saint-Denis.
Baptiste Perreau :   
pour prendre rendez-vous :  
baptiste.perreau@montreuil.fr
Michelle Bonneau :  
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 61 79.
BRANLY – BOISSIÈRE
Antenne vie de quartier 
Jules-Verne,  
65, rue Édouard-Branly.
Philippe Lamarche : 
pour prendre rendez-vous :  
01 48 70 64 84. 
Catherine Serres :  
pour prendre rendez-vous :  
catherine.serres@montreuil.fr

BEL-AIR – GRANDS-PÊCHERS 
– RENAN / SIGNAC – 
MURS À PÊCHES
Antenne vie de quartier, 
2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
BEL-AIR –  
GRANDS-PÊCHERS – RENAN 
Centre de quartier Marcel-Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.  
Tél. 01 71 89 26 55.
Haby Ka :  
pour prendre rendez-vous : 
haby.ka@montreuil.fr
Amin Mbarki :  
pour prendre rendez-vous : 
amin.mbarki@montreuil.fr
SIGNAC – MURS À PÊCHES 
Centre de quartier Marcel-Cachin, 
2, rue Claude-Bernard.
Tél. 01 71 89 26 55.
Florent Guéguen :  
pour prendre rendez-vous :  
florent.gueguen@montreuil.fr
Nathalie Lana : 
pour prendre rendez-vous : 
01 48 70 65 62,
nathalie.lana@montreuil.fr

RUFFINS – THÉOPHILE-SUEUR / 
MONTREAU – LE MORILLON 
Antenne vie de quartier 
Blancs-Vilains
Mairie annexe des Blancs-Vilains 
77, rue des Blancs-Vilains
Du lundi au vendredi de 9 h 30  
à 12 h 30 et de 13 h 30 à 17 h 30  
et le jeudi de 14 h à 17 h 30.  
Tél. 01 48 70 64 08.
RUFFINS – THÉOPHILE-SUEUR 
Centre de quartier  
Micheline-Marquis,  
172, bd Théophile-Sueur.
Yann Leroy :  
pour prendre rendez-vous :  
yann.leroy@montreuil.fr
Murielle Bensaïd :   
pour prendre rendez-vous :  
murielle.bensaid@montreuil.fr
MONTREAU – LE MORILLON 
Mairie annexe,  
77, rue des Blancs-Vilains.
Florian Vigneron : pour prendre 
rendez-vous : 01 48 70 64 93 .
Dominique Glemas :  
pour prendre rendez-vous :  
dominique.glemas@montreuil.fr

Vos conseillers  
départementaux

Canton Nord 
Frédéric Molossi,  
conseiller départemental.  
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 01 43 93 93 42.

Belaïde Bedreddine, vice-président 
chargé de l’écologie urbaine.
Les permanences ont lieu sur 
rendez-vous au 06 24 64 52 60,  
soit au centre social La Noue,  
100, rue Hoche, soit en mairie  
(à préciser lors de la prise  
de rendez-vous).

brossés puis disposés dans des corbeilles 
recouvertes d’une fine toile. L’exportation 
des fruits montreuillois dura jusqu’à la 
Seconde Guerre mondiale, mais les progrès 
dans les transports (le train notamment) 
rendirent les pêches du Roussillon plus 
compétitives. Pour les murs à pêches, c’était 
le début du déclin. La reine Elizabeth II 
goûta-t-elle aux pêches mointreuilloises ? 
Nul ne le sait. Selon des témoignages, les 
fruits constituaient très souvent le dessert 
à sa table… n Catherine Salès

Fleurissez  
votre 17 septembre

Lys, volubilis, chrysanthèmes  
et dahlias d’une fraîcheur 
exceptionnelle vous attendent   
le samedi 17 septembre de 9 h  
à 19 h au 24e marché aux fleurs, 
qui s’étendra de la rue du 
Capitaine-Dreyfus jusqu’à la rue 
des Lumières. Vous pourrez 
aussi découvrir des curiosités 
telles que les merveilleux 
kokedamas japonais, boules  
de verdure aussi durables  
qu’une plante, ou les poèmes  
à planter. Côté gourmandises, 
miels, fromages et huile d’olive 
seront de la fête.

Kermesse place  
de la République
L’association Robe’s park 
organise une kermesse pour 
fêter la rentrée en famille. 
Au programme : structure 
gonfable, atelier coloriage, 
pêche à la ligne, restauration…
Samedi 17 septembre, de 11 h à 18 h 30. 
Accès libre.
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2002. MONTREUIL AU SECOURS DE  DOMESSARGUES SOUS LES EAUX

C
e fut, ce 8 septembre 2002, la première alerte 
de vigilance rouge de l’histoire de Météo 
France. Elle concernait un petit bout de 
territoire, le Gard. Un département rompu 

depuis des siècles aux « épisodes cévenols » ou 
« vidourlades », liées au Vidourle, cette rivière qui, 
à son étiage, a un débit de 10 litres par seconde et, en 
crue, vous noie la ville de Sommières sous un mètre 
d’eau. Le phénomène est répertorié par les météoro-
logues depuis leur existence : un courant d’air chaud 
et humide remonte depuis la Méditerranée, rencontre 
les masses d’air froid des hauteurs cévenoles. Le tout 
se condense en énormes nuages en forme d’enclume 
(les cumulonimbus) qui s’affalent en orages violents 
sur les vallées. Et le réchauffement climatique dont 
on parle aujourd’hui plaide non-coupable : le fait 
est multiséculaire et tombe invariablement au mois 
de septembre. 

LES PREMIÈRES PLUIES 
Ce dimanche 8 septembre 2002, au lever du jour, le 
ciel du Gard est partagé entre le bleu et de superbes 
cumulus blancs venus de la mer. La mémoire des vieux 
Gardois ne les trompe pas : ils savent que le temps 
va se gâter et que cela peut être grave. D’ailleurs, les 
premières pluies s’abattent sur l’Hérault tout proche 
et gagnent les garrigues du Gard dans l’après-midi. En 
début de soirée, l’orage se forme sur les bassins d’Alès 
et d’Anduze. Il y tombe en 24 heures 680 millimètres 
d’eau, soit 680 litres au mètre carré, ou bien encore, 
en quelques heures, l’équivalent de huit à dix mois de 
pluie. Une eau qui va gonfler les cours du Gardon et 
du Vidourle, couvrir Sommières et Nîmes, emporter 
voitures ou bétail et s’engouffrer dans les maisons. Au 
bilan, on dénombre 23 morts, des personnes disparues 
et des centaines de milliers d’euros 
de dégâts.
Ces terres protestantes, qui s’en 
remettent parfois avec un certain 
fatalisme à une « colère du ciel », 
n’en comptent pas moins une ving-
taine de communes communistes qui sont autant 
d’héritages du passé minier et ouvrier de la région. Un 
élément essentiel pour comprendre ce qui va suivre.
Il vient à l’idée de Bernard Clément, maire communiste 
de Domessargues depuis 1989, d’en appeler à la soli-
darité de maires adhérents de l’Association nationale 
des élus communistes et républicains (l’Anecr) dont 
il préside la fraction départementale. Par une heu-
reuse conjonction des planètes, Jean-Jacques Jouclas, 
adjoint au maire de Montreuil, chargé de la politique 
de la ville, croise des Gardois dans les allées de la 
Fête de L’Humanité, qui se déroule à La Courneuve 
du 13 au 15 septembre. Des camarades gardois qui le 
supplient de venir en aide à ces villages sans grands 
moyens. « J’ai pris mon téléphone et appelé le maire de 
Domessargues, très sinistrée, et seul village communiste 
de la vallée », se souvient-il, ajoutant que l’aide a été 
apportée à quelques communes voisines. Il en réfère 
à Jean-Pierre Brard, alors député maire de Montreuil, 
qui lui donne carte blanche.
L’appel aux maires lancé par Bernard Clément se 
traduit à Montreuil par un appel aux volontaires 

du service de la voirie. Ils sont une quinzaine à y 
répondre et prennent un TGV qui les dépose à Nîmes, 
tandis qu’une laveuse et un camion de collecte des 
déchets rejoignent Domessargues en une dizaine 
d’heures de route. Un monde pour cette petite com-
mune de 550 habitants à l’époque, avec son seul 
agent technique municipal. « Il n’y a pas de rivière 
à Domessargues, mais un ruisseau qui a débordé. 
Il est tombé 673 millimètres d’eau en 36 heures, 
et c’est le ruissellement et des coulées de boue qui 
nous ont atteints et ont détruit le mur du cimetière 
en menaçant d’emporter les sépultures et mis la 
station d’épuration hors d’usage », explique Bernard 
Clément, toujours maire du village et encore ému de 
la solidarité qui s’est manifestée ces jours-là. C’est 
ce mur du cimetière que Daniel Andrei, ouvrier de la 
mairie de Montreuil, 37 ans à l’époque, s’est attelé 
à remonter. Vingt ans après, il a le souvenir de ce 

travail qui, interrompu par la pluie, 
l’a contraint à revenir à Montreuil 
avant de redescendre quelques 
jours plus tard à Domessargues 
où il était logé chez l’habitant et 
prenait ses repas à l’école mater-

nelle. Des souvenirs pas très éloignés de ceux de 
Jean-Pierre Doret, 40 ans en 2002, accueilli par les 
pompiers, qui avaient effectué un premier nettoyage 
des rues. Il a parachevé le travail avant d’être appelé 
à nettoyer les bouteilles enchâssées dans la boue à 
la coopérative viticole voisine.
Si Domessargues n’a eu aucune victime à déplorer, 
les enfants ont été moralement atteints à quelques 
jours de la rentrée scolaire. C’est pour les remettre 
des émotions subies que la mairie de Montreuil a, 
quelques mois plus tard, invité une cinquantaine 
d’élèves de CM1 et CM2 de Domessargues et de la 
commune voisine de Saint-Geniès-de-Malgoirès à 
s’initier au ski à la colonie d’Allevard (Isère), pro-
priété de de la Ville. Ces jeunes Gardois s’y sont 
mêlés à la jeunesse montreuilloise dont les parents 
s’étaient montrés solidaires.
Aujourd’hui, vingt ans après les faits, Bernard 
Clément cultive avec émotion la mémoire de la 
générosité dont Montreuil a fait preuve. Au point 
d’imaginer une commémoration sur les lieux dans 
les mois à venir. n

C’est une histoire de solidarité qui marque  
une ville. Septembre 2002, le petit village  
de Domessargues, dans le Gard, est ravagé  
par les intempéries qui traversent la région.  
Face à l’urgence, la Ville de Montreuil mobilise 
ses agents municipaux et ses équipements 
pour aider le village à relever la tête et convie 
une soixantaine d’enfants pour des vacances  
au centre municipal d’Allevard. Récit.

Une soixantaine d’enfants de Domessargues furent invités par la Ville de Montreuil à passer des vacances, quelques 
mois après la catastrophe, au centre municipal d’Allevard, où de jeunes Montreuillois se rendent chaque hiver.
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Une solidarité entre villes

Le maire de Domessargues, Bernard Clément, 
invité par Jean-Pierre Brard, alors maire de 
Montreuil, dans la salle du conseil de l’hôtel de 
ville. Cette image illustre la solidarité des deux 
communes, au cœur de laquelle se trouvaient 
les agents municipaux montreuillois. Daniel 
Andrei, employé du service Voirie-travaux, 
se souvient : « Nous sommes descendus 
après ceux qui avaient été chargés de 
nettoyer les rues pour remonter le mur 
du cimetière. Nous avons dû revenir  
au bout de quatre jours à cause de la pluie  
et y retourner deux semaines plus tard.  
Et cela, sans compter nos heures de travail. » 
Jean-Pierre Doret, employé du même 
service, raconte pour sa part : « Lorsque 
nous sommes arrivés, les routes étaient 
sèches parce que les pompiers avaient déjà 
effectué un gros travail. Il s’agissait pour nous 
d’une urgence sur la durée. Je me souviens 
des vérins des écluses tordus par la force 
des eaux. Et de cette personne qui tenait une 
boutique de souvenirs au pied du pont du Gard 
et qui m’a dit que le sol tremblait sous ses 
pieds sous l’effet des torrents du Gardon. » 
Enfin, Jean-Yves Groy, responsable du garage 
de la Ville, souligne que « cela a été émouvant 
à vivre. Il n’y avait plus rien. On retrouvait  
du matériel électro-ménager à un kilomètre 
du village et des animaux morts ».
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Il tombe en 24 heures 

l’équivalent de huit à dix 
mois de pluie



Par Alain Bradfer� NOTRE HISTOIRE n 29

1 : Image prise depuis un hélicoptère à Brignon, par les services 
départementaux d’incendie et de secours du Gard. Sur la gauche,  
on distingue, selon Midi Libre, « des touristes allemands qui ont dû  
leur salut au garagiste et à son épouse qui, à l’aide de draps et de rideaux, 
sont parvenus à les mettre en sécurité, avant que leur car ne parte 
à la dérive. Une des images chocs de ces inondations de 2002 ».

2 et 3 : La rapide montée des eaux et la violence du courant ont obligé  
de nombreux habitants à quitter dans la précipitation leurs logements  
ou leurs véhicules. Les routes littéralement immergées rendaient 
impossible tout déplacement. 

4 : Photo extraite d’un reportage réalisé par France 3 et montrant  
des habitants de la commune d’Aramon réfugiés dans une salle commune. 
Ce village gardois a été englouti par les eaux à la suite de la rupture  
de la digue de protection. Cinq personnes y sont décédées.
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MONTREUIL RASSEMBLÉE
Préparons l'avenir! 
La mission de notre génération est d’être capable de répondre à 
l’urgence climatique, en ne laissant personne de côté. Nos actions, 
aujourd’hui , détermineront comment vivront nos enfants. Les 
nouveaux aménagements prévus avenue Gabriel Péri répondent à 
cette exigence : penser le long terme pour permettre aux générations 
futures de vivre mieux dans un environnement habitable. 
Avec la plantation de 75 nouveaux arbres, sains, le traitement des 
trottoirs pour lutter contre les îlots de chaleur, l’amélioration du 
système d’assainissement des eaux usées, on invente aujourd’hui 
la ville de demain et nous laisserons derrière nous, un environne-

ment meilleur pour les prochaines générations de montreuillois ·es. 
L’enjeu est aussi social, pour rendre les transports publics plus 
fluides et désenclaver nos quartiers populaires. Pour assurer un 
espace public accessible à toutes et tous : piétons, vélos, voitures et 
transports collectifs, en empêchant les bus de rester coincés pendant 
plus de 30 minutes chaque jour. 
L’adoption de notre charte de la construction pour une ville rési-
liente pose aussi des enjeux de visions à long terme, en permettant 
l’accession sociale à la propriété et la lutte contre la spéculation 
immobilière, et en répondant aux enjeux urbains environnemen-
taux qui intègrent le réchauffement climatique d’ici 2050 dans les 
constructions. 

Enfin la crise énergétique doit nous pousser à être plus innovant et 
chercher les moyens de garantir l’accès à l’électricité et la chaleur 
pour tous les montreuillois. Dans les mois à venir nous engagerons de 
nouveaux dispositifs qui protègent nos citoyen·nes, nous mènerons 
le combat à l’échelle nationale, pour la défense du droit à l’Énergie 
comme bien fondamental à la vie. 
La ville d’ aujourd’hui est celle qu’on a inventé hier , la ville de 
demain est celle qu’on invente aujourd’hui. n  

Montreuil Rassemblée
Communisme · Coop’ & Ecologie
montreuil-rassemblee.fr

MONTREUIL INSOUMISE
Pouvoir d'achat et rentrée scolaire : agissons !
La rentrée 2022 s’inscrit une fois de plus dans un contexte de crise 
sociale majeure. Alors que la hausse des prix frappe le pouvoir 
d’achat des Français·es, le gouvernement continue de protéger à 
tout prix les profits de ses amis.
L’inflation vient notamment frapper les familles dont beaucoup 
n’ont plus les moyens d’acheter le matériel nécessaire à la scola-
rité de leurs enfants. 
À Montreuil, la France Insoumise, avec le Secours Populaire, s’est 
mobilisée en organisant des collectes de fournitures scolaires. La 

ville de Montreuil, quant à elle, offre une trousse garnie pour chaque 
enfant qui entre en CP.
Permettre aux enfants de débuter l’année dans les meilleures condi-
tions est une priorité. L’Éducation n’est pas une variable d’ajustement 
contrairement à ce que montre le gouvernement. 
Après la suppression de milliers de postes, et la stigmatisation de la 
profession à l’époque Blanquer, le nouveau ministre de l’Éducation, 
Pap Ndiaye, reconnaissait, cet été, devoir faire cette rentrée avec « les 
moyens du bord » face au manque cruel de professeur·es formé·es. 
Pour réaliser son projet ultralibéral, le gouvernement continue de 
casser le service public de l’Éducation, comme il casse sciemment 

celui de la Santé. Ouvrir des postes est impératif pour améliorer les 
conditions de travail et lutter contre les inégalités scolaires et sociales. 
Nous considérons les métiers de l’Éducation comme essentiels. C’est 
pourquoi nous soutenons les parents et les enseignant·es pour exiger 
du responsable, l’État, qu’il revoie sa copie. 
Agissons pour le pouvoir d’achat, en bloquant les prix, en aug-
mentant le SMIC, les retraites et les salaires, en gelant les loyers et 
redonnons massivement des moyens pour l’Éducation, la Santé… 
Les moyens sont dans les super-profits des actionnaires des multi-
nationales. Taxons les ! n  

Contactez nous  : contact@fimontreuil.fr

MONTREUIL SOCIALISTE
La sobriété comme nouveau modèle pour 
Montreuil
Après la crise sanitaire, une crise de l’énergie aux origines entre 
inflation et guerre en Ukraine oblige une nouvelle fois les col-
lectivités à adapter leurs comportements. L’hiver approchant, il 
convient à la ville de moduler sa consommation face aux poten-
tielles restrictions et aux hausses de prix déjà là. L’énergie repré-
sente pour la commune une charge de plus en plus importante. 
Cette crise appelle donc un débat sur le tournant de la sobriété 
énergétique que doit connaître la ville.

Cette sobriété emprunte différents chemins. Elle doit impacter 
notre conception de l’aménagement du territoire, nous obliger 
à prioriser le bus ou le vélo ou les circuits courts. Nous devons 
également miser sur la mutualisation des équipements, de nos 
lieux de vie et de leurs utilisations, que ce soit avec d’autres 
collectivités (gymnase, piscines…), d’autres acteurs.trices (mise 
à disposition des écoles aux associations) et entre habitant·es 
(développement des tiers-lieux). Enfin il convient de revoir nos 
usages : veiller à l’extinction nocturne des enseignes lumineuses 
et des bâtiments publics, baisser le chauffage ou la climatisation 
durant l’année, ou former les agent·es aux questions écologiques.

Dans cette redéfinition de la politique énergétique de la ville, 
la Municipalité peut compter sur l’agence locale de l’énergie et 
du climat – MVE qui participe à sa réflexion sur ces questions. 
Quoi qu’il en soit la « fin de l’abondance » promise doit être 
proportionnelle à l’impact de chacun·e sur l’environnement (à 
commencer par les déplacements en jets privés). n  

Montreuil Socialiste : Michelle Bonneau, Olivier Stern, Loline Bertin,  
Frédéric Molossi, Karine Poulard, Amin Mbarki, Céline Hedhuin,  
Romain Delaunay ; contact@montreuil-socialiste.fr

GÉNÉRATION.S MONTREUIL ÉCOLOGIE ET 
SOLIDARITÉ
Une rentrée de plus en plus chère
Le groupe LVMH envisage d’investir plus de cent millions d’euros 
pour s’installer sur le campus d’une élite dorée française : l’Ecole 
polytechnique. Pendant ce temps des millions d’autres étudiants 
voient, dans une quasi indifférence, leurs frais de rentrée 2022 aug-
menter de plus de 7 %. 
Entre frais d’inscription, coût du logement, frais d’alimentation, frais 
de transports, frais de santé et frais en matériel indispensable pour 
les études, la vie étudiante s’apparente de plus en plus à un luxe peu 

abordable et annonce une division sociale accrue pour les jeunes 
générations. Les périodes de confinement avaient rendu très visibles 
les difficultés et la précarité dans laquelle vivent de nombreuses et 
nombreux jeunes alors qu’ils et elles se préparent à entrer dans la 
vie active. Le recours à l’aide alimentaire, les difficultés psycholo-
giques afférentes à ces difficultés et à l’isolement étaient devenues 
un sujet de société.
La réalité est qu’ils entrent pour la plupart dans la vie active dès 
leur parcours étudiant, en exerçant un « job » pour subvenir à leurs 
besoins. Souvent peu rémunérateurs et chronophages, ces emplois 
empiètent sur le temps de préparation aux examens.

Les difficultés d’accès à un logement digne et abordable, accentuées 
par des réponses tardives de parcoursup, pourraient être résorbées 
par une politique ambitieuse de construction de logement étudiants. 
La ville de Montreuil s’engage auprès des jeunes avec une dizaine 
de résidences étudiantes sur son territoire.  
Dans l’attente de l’émergence du Revenu Universel qui permettrait 
à chacune et chacun de choisir ses études, son emploi, sa vie, une 
allocation autonomie attribuée aux moins de 25 ans donnerait la 
possibilité aux jeunes de faire les choix essentiels pour leur avenir.
L. Di Gallo, N. Leleu, H. Menhoudj, T. Molossi, C. Serres 

EÉLV- MONTREUIL ÉCOLOGIE 
Plus que jamais prendre soin des services 
publics.
Beaucoup de services publics sont à l’os : l’absentéisme a explosé, 
le sous-effectif est devenu la norme, les agent·e·s sont épuisé.es, les 
tensions sont énormes et montent avec la rentrée… Une enquête de la 
Caisse nationale des allocations familiales (Cnaf), publiée en juillet, 
montre que 48,6 % des 8 000 établissements répondants déclaraient 
un manque de personnel auprès des enfants, soit entre 6,5 % et 8,6 
% de l’effectif total de professionnels auprès d’enfants sont décla-
rés durablement vacants ou non remplacés. Les personnels de la 

petite enfance déjà en souffrance vont devoir en plus gérer le stress 
lié au fait de travailler avec des salarié·e·s parfois non formé·e·s qui 
seront embauchés… Les professeurs recrutés après 3 ans d’étude et 
une formation de 4 jours, les réservistes de la police qui vont être 
formés en 10 jours et maintenant le personnel des crèches. La des-
truction des services publics et de la fonction publique n’a pas de 
limites. Sans parler des personnels soignants ! Et des accompagnants 
scolaires pour les enfants handicapés qui font cruellement défaut. 
L’uberisation de notre société voulue et mise en œuvre par Macron 
bat son plein. En cette rentrée, Montreuil s’en sort plutôt « moins 
mal », les neuf crèches municipales regroupant 194 agent·e·s n’ont 

actuellement “que” 14 postes vacants… Un travail a été mené depuis 
bientôt deux ans, pour pallier les manque de personnel, pour mettre 
en place une politique de la ville attractive et pour que les agent·e·s 
bénéficie de bonnes conditions de travail avec notamment, un taux 
d’encadrement de un agent·e pour 5 enfants… Les services publics 
sont la richesse de ceux qui n’ont rien. Les enfants ne doivent pas 
faire les frais des crises que les adultes n’ont pas su anticiper. n  

Groupe municipal EELV-Montreuil écologie. 
Anne-Marie Heugas. Djamel Leghmizi. Mireille Alphonse. Wandrille Jumeaux. 
Liliana Hristache

MONTREUIL LIBRE
Texte non parvenu dans les délais impartis

n  NOTRE VILLE� LA PAROLE AUX GROUPES

MOVICO
Sauvons nos arbres, suite et pas 
fin !
Contrairement à ce que voudraient faire croire le 
département et la ville, le tribunal administratif 
n’a en rien validé le projet d’abattage de tous les 
marronniers de l’av. Gabriel Péri.
Au contraire, soulignant au passage les manques, 
notamment en matière de compensation (rien n’est 
indiqué sur ce qui doit être replanté), le tribunal 
insiste bien sur le fait que seuls les arbres dan-
gereux justifient un abattage. Pour les autres (37 

arbres au moins donc), la loi doit être respectée. 
Et elle protège ces arbres qui ont un avenir et un 
rôle environnemental majeur.
Le projet de réaménagement de voirie du dépar-
tement peut et doit se faire en les respectant.
Ainsi, d’ailleurs, la ville et le département res-
pecteraient leurs propres chartes de l’arbre…
La mobilisation continue donc plus que jamais ! n  

Pierre Serne
Conseiller municipal EELV
pierre.serne@montreuil.fr

MOVICO
Alerte sur l’inquiétante dégra-
dation de l’offre de bus  
A l’heure de la crise climatique et du pétrole 
cher, la gratuité des transports en commun est 
expérimentée dans certaines collectivités. Si à 
Morlaix, depuis le 1er sept, les bus sont gratuits, 
à Montreuil, nous sommes loin de tels débats 
et c’est plutôt à la dégradation de l’offre de bus 
que nous devons faire face. Les bus irréguliers, 
et les temps d’attente interminables sont le lot 

quotidien de nombreux habitants. Cet été, la 
situation a empiré. Depuis juillet, pour des rai-
sons de sécurité, le bus 102 contourne le quartier 
de la Boissière. En attendant l’arrivée du tram 
et de la ligne 11, ce sont ainsi des milliers de 
montreuillois qui ont été mis en difficulté. Il est 
urgent que le Maire de Montreuil et Président 
d’Est Ensemble décide de se pencher sérieu-
sement sur ce dossier.  n  

Choukri YONIS  
YouTube : Montreuil invisible
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Menus maternelle et élémentaire  
Élémentaire : service à table ou (au choix) en self-service (souligné)

URGENCES
POLICE 
Composer le 17.

POMPIERS 
Composer le 18.

PÉDIATRES DE GARDE 
Composer le 15.

PHARMACIENS DE GARDE 
La pharmacie Maarek, 
26, rue de Paris, est ouverte  
7 jours sur 7, 24 heures sur 24. 
La pharmacie Khaless, 67, rue de 
Paris, est ouverte 7 jours sur 7, de 
9 h à 22 h.

URGENCES HOSPITALIÈRES 
Centre hospitalier 
intercommunal André-Grégoire, 
56, boulevard de la Boissière. 
Tél. 01 49 20 30 76. Urgences 
polyvalentes (adultes, enfants, 
maternité).

SOS SANTÉ 15 
Le 15 vous met en contact  
24 heures sur 24 avec un service 
d’urgence : un médecin, voire le 
Samu si cela s’avère nécessaire.

CENTRES MUNICIPAUX  
DE SANTÉ (CMS) 
Tél. 01 71 89 25 50. 
CMS Daniel-Renoult  
31, boulevard Théophile-Sueur. 
CMS Savattero  
Tour Altaïs, 1, place Aimé-Cesaire. 
CMS Léo-Lagrange  
3, avenue Léo-Lagrange. 

MAISON MÉDICALE DE GARDE 
Tél. 06 49 59 02 38. 
38, boulevard Rouget de Lisle 
le samedi de 12 h 30 à 20 h  
et le dimanche de 8 h à 20 h.

ASSOCIATION AIDES 
Dépistage du VIH gratuit, 
le vendredi de 18 h à 21 h, 
4 bis, rue de Vitry. 
Tél. 01 48 18 71 31.

ENFANTS MALTRAITÉS 
Tél. 119 (appel gratuit). 
Enfants et adultes peuvent 
témoigner et être conseillés  
24 heures sur 24.

ADDICTION ALCOOL  
VIE LIBRE 
Un groupe de parole se tient 
les lundis et jeudis de 18 h à 20 h, 
au 77, rue Victor-Hugo 
(sous le centre de santé). 
Tél. 06 24 86 37 75.

MALTRAITANCE 
Tél. 3977 Maltraitance personnes 
âgées, personnes handicapées.

AIDE HANDICAP ÉCOLE 
Tél. 0800 73 01 23.

VIOLENCES CONJUGALES 
Tél. 3919 (appel gratuit et 
anonyme) de 9 h à 22 h du lundi 
au vendredi, et de 9 h à 18 h  
le samedi, le dimanche  
et les jours fériés.
JEUNES VIOLENCES ÉCOUTE 
Tél. 0800 20 22 23.  
un Numéro Vert anonyme  
et gratuit contre le racket  
et les violences scolaires.

POINTS D’ACCÈS  
AU DROIT (PAD) 
PAD du Centre-ville,  
12, boulevard Rouget-de-Lisle. 
Tél. 01 48 70 68 67.  
PAD de la mairie annexe  
des Blancs-Vilains,  
77, rue des Blancs-Vilains.  
Tél. 01 48 70 60 80.

MÉDIATION SOCIALE 
Du lundi au vendredi,  
de 10 h à 13 h et de 14 h à 17 h 30 
(fermé le mardi).  
20, avenue du Président-Wilson. 
Tél. 01 48 70 61 67.  
Et permanences de médiation 
familiale, sur rendez-vous,  
le 1er jeudi du mois de 10 h à 13 h, 
et le 3e jeudi du mois de 14 h  
à 17 h. Même adresse, même 
numéro de téléphone.

NUMÉRO D’URGENCE  
POUR LES SOURDS 
Tél. 114, un numéro gratuit ouvert 
7 jours sur 7, 24 heures sur 24, 
pour joindre le 17, le 18 et le 115.

STOP DJIHADISME 
Pour prévenir une radicalisation 
violente. Tél. 0800 00 56 96.
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DÉCHÈTERIE : 127, rue Pierre-de-Montreuil. Tél. 0805 055 055.

Le Montreuillois

MAIRIE : Hôtel de ville, place Jean-Jaurès  
93105 Montreuil Cedex. Tél. 01 48 70 60 00.
SITE INTERNET : montreuil.fr
MAIRIE ANNEXE DES BLANCS-VILAINS :
77, rue des Blancs-Vilains. Tél. 01 48 70 60 80.
SESAM : Signaler les problèmes dans l’espace public,
tél. 01 48 70 66 66. E-mail : sesam@montreuil.fr

POUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIEPOUR JOINDRE LA MAIRIEMENUS DES RESTAURANTS SCOLAIRES 
Quinzaine du lundi 19 au vendredi 30 septembre 2022

Produit issu de l’agriculture biologique et/ou du commerce équitable   	 * Uniquement en élémentaire
AOC : Appellation d’origine contrôlée / AOP : Appellation d’origine protégée / PDU : pêche durable / LR : Label Rouge / LCL : local / CE : commerce équitable

Notre conseil de nutrition  
À la découverte d’un fruit millénaire, la figue
Elle apprécie les étés indiens et les zones méditerranéennes.  
Violette, verte ou blanche, la figue se récolte de fin août à fin octobre.  
Sa découverte remonterait à 4 000 ans avant notre ère. Cultivée par  
les peuples antiques (Phéniciens, Égyptiens, Grecs, Romains), la figue 
apparaît en France au xive siècle. Son goût suave séduit le roi Louis XIV, 
qui banalise sa production. De nos jours, cette petite pépite gourmande 
fait le bonheur des pâtissiers. Elle entre dans la préparation 
de nombreuses tartes, clafoutis ou gratins.

LE SOIR : les conseils de notre diététicienne Clarisse Salva-Gander
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Menu 
Végétarien 
Salade de 

tomate LCL 
Concombre 

rondelle 
Vinaigrette 
moutarde  

à l’ancienne

Carottes 
rapées LCL 

Salade verte 
fraîche 

Vinaigrette 
moutarde

Salade de 
riz (maïs, 

tomate, olive 
noire,poivron) 

Salade de 
haricots rouges 

et tomates 
comme un chili 
et comté AOC

Amuse-
bouche : 

Vieux gouda 
(pétale)

Salade 
coleslaw LCL 

Carotte rapées 
LCL

Cake  
à la courgette 

du chef

Concombre 
rondelle LCL 

Salade de 
tomate LCL 
Vinaigrette 
au cerfeuil 

Dés de saint- 
nectaire AOC

Menu 
Végétarien

P
LA

T

Sauté
d’agneau LBR 

sauce  
aux olives 
Lentilles 
mijotées

Galette 
emmental 
Légumes 
couscous  

et boulgour

Pavé de colin 
d’Alaska PMD  
Sauce niçoise 

Pommes  
de terre

Minutal  
de sauté de 

dinde LR  
Courgettes 

fraiches  
et locales

Émincé de 
saumon sauce 

marseillaise 
Brocolis  
et pâtes

Hoki PMD 
sauce bretonne 

Épinards 
branche et riz

Bolognaise 
de bœuf 
charolais 
Macaroni

Filet de merlu 
PMD sauce 

nantua 
Chou-fleur  

en gratin

Sauté de veau 
LR sauce 
forestière  
Petit pois 

mijotés

Pommes 
de terres 

fromagères 
Salade verte 
Vinaigrette 
moutarde

P
R

O
D

U
IT

 
LA

IT
IE

R Pont-l’évêque 
AOP 

Fourme 
d’Ambert AOP

Crème dessert 
chocolat LCL 

Crème dessert 
au café LCL

Fromage 
blanc sucré 

différemment 
Sucre roux 

Chocolat  
en poudre

Coulommiers 
Camembert

Coulommiers 
Pointe de brie

Yaourt 
aromatisé 
framboise 

Yaourt  
au citron

Crème dessert 
chocolat LCL 

Crème dessert 
café LCL

Petit-suisse 
nature 

Fromage blanc

D
ES

SE
RT

Poire  
de producteur 

local 
Pomme  

de producteur 
local

Banane et 
crème fouettée

Coupelle  
de purée  

de pommes 
Coupelle  
de purée 
pommes  
et poires

Fruit au choix

Crêpe sucrée 
Crème 

fouettée 
Sauce chocolat

Pomme  
de producteur 

local 
Poire  

de producteur 
local

PA
IN Pain Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain Pain Pain de 

campagne Petit pain Pain de 
campagne Pain

G
O

Û
TE

R

Baguette 
Beurre doux 

Miel 
Petit fromage 

frais sucré 
Jus de 

pommes

Baguette 
Pâte à tartiner 

Fruit 
Lait chocolaté

Gaufre 
poudrée 
Yaourt 

aromatisé 
Fruit

Baguette 
Chocolat noir 
Compote de 

pommes  
et ananas  

Petit fromage 
frais aux fruits

Brioche 
Fruit 

Lait demi- 
écrémé

Chausson  
aux pommes 

Yaourt à la 
pulpe de fruits  
Jus multifruit

Baguette  
Gelée  

de groseille 
Fruit  

Lait demi- 
écrémé

Briochette  
aux pépites  
de chocolat 

Fruit 
Briquette  

de lait fraise

Baguette  
Confiture  
de fraises 
Fromage 

blanc sucré 
Fruit

Baguette 
Chocolat noir 

Yaourt 
aromatisé 

Jus de 
pommes

D
R

HORIZONTALE
I – Queen marrie. 
II – À la fête foraine. – La « I » la tint pendant 70 ans.
III –À Périgueux. – Troisième homme.
IV – Sur la Loire.
V – Couic !
VI – Affirmatif. – Fer en phonétique.
VII – Amie des ennemis de la « I ».
VIII – Celle de la « I » date.
IX – Artisan.

VERTICALE
1 – Exercice.
2 – Petit nom de la « I ».
3 – Pas forcément pote avec la « I ».
4 – Mesure inversée. – Triste souvenir.
5 – Début d’une longue suite. – Milieu pour la conque. 
– Fait rougir.
6 – Passant. – Métal (ab.).
7 – Fin d’infinitif. – Fin de série maintenant.  
– Archiviste.
8 – Chante. – Copernicium.
9 – Fait appel à un taxi. – Le prendre est mieux que 
perdre celui-ci.

Les mots croisés du Montreuillois 1	 2	 3	 4	 5	 6	 7	 8	 9

I

II

III

IV

V

VI

VII

VIII

IX

Réponses : 
I : Elizabeth / II : Tir – Barre / III : Isle – Il / IV : Roannaise / V : Eunuques / VI : Da – EP/  
VII : ETA / VIII : Naissance / IX : Tisserand
1 : Étirement / 2 : Lisou / 3 : Irlandais / 4 : Enua – SS / 5 : AB – NQ – Osé / 6 : Badaud – Ar/ 
7 : Er – Ie – INA / 8 : Trisse – CN/ 9 : Hèle – Pied 

Grille proposée par Christophe Bourrée
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LUN 19/09 MAR 20/09 MER 21/09 JEU 22/09 23/09 LUN 26/09 MAR 27/09 MER 28/09 JEU 29/09 VEN 30/09

Tomates 
cerises 

Crumble 
courgette 

chèvre 
Fromage blanc

Moussaka 
Salade verte 

Compote  
de pomme

Légumes farcis 
au boulgour 

Brie  
Prune

Salade  
de concombre 

Tarte à la 
tomate et à 
la moutarde 

Yaourt

Bruschetta 
légumes 

grillées et 
mozzarella 

Salade  
de tomate  

Raisin

Flan  
de carottes  

au curry  
Petit-suisse 

aux fruits 
Pomme  
au four

Tian provençal 
Saint-paulin 

Poire

Gnocchi  
à la crème  
de poivron  

Comté  
Pomme

Galette 
épinards  

et chèvre 
Petit-suisse 

Banane

Salade  
de poivron  
et de maïs  

Gâteau  
de chou-fleur 
au parmesan  

Flan nappé 
caramel
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